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affaire de banque confiée à nos soins reçoit la 
plus sérieuse attention.

EASTERN TOWNSHIPS BANK
BUREAU OHBP:

S IT EÜR B ROOKIE, GàTJE.

(’inquanto troirt succuranlcB au Canada. 
l’orroHponduntu dans toutes les parties du monde.

Capital, • $3,000,000 Wm. Fah\vkm., Président,
RéHorve, $1,600,000 Jab. Mackinno.v, Gér. Général

S. Eihjki.i., Gérant. Stuaht Pattkiison, Assistant Gérant.

SUCCURSALE DE SHERBROOKE.

DEPARTEMENT D’ÉPARGNES.
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Impossible de tous Tromper !
ACHETEZ VOS

Habits, Chaussures, Cha­
peaux, Chemises, Collets, 

Parapluies, etc., etc.,
—CHEZ-----

LS. A. CODERE
Cartes d’Affaires.

-A.VOO-A.TS_

PANNETON 4c LEBLANC

V VUCATS, •kitlice de la Banque 
d'IlocliclaKa, rue Wellington, .Slier-orooke.

J. C. H. DUSSAULT,TlTmT

Avocat, 107 rue st. jacquêt,,
Monlnktl.

L. G. BELANGER, O R 
A VOCATV Etude: Cimmbres nou

•^-*-4 et. 5, intiiHou Twono. nu. U5 rue WeUinK 
ton, Hberbrooke.

J. A. CA MIRA NIL 
A VOUAT, No. 95 rue Wolling

^ a toit, Hliorbmtiku, P. (J.

J. S. BRODE RIO K,

V VOUAT, maison Morey, Carrtf 
VniiifiiurcUl. Slterbrnoko, P, Q.

J. LEONARD, LL. B 
\ V( K J AT’, Bureau : uuiison MoMa-

... x •v.iiuy. rue \\ ellin^t^n, Sherbrooke, P.Q.

jst 0T-A.1 aa h?s.

J. A. BEGIN I E. H. BEGIN
ItSI OT-AIItJEüS,

1 G KNTH d'ImiiiHUbleri et. d Wsuranccs. Km- 
/S. plaoomunts ut furnuM à vendre. AlVOiit 

<1 prêter «ur liypolliéquu. Bureau, Wlndnor 
Mills, Une.

lÆEJÜEOIISrS.

J. A. DARCHB, M. D.

SPECIALISTE, 49 ruo King, Sher­
brooke. Maladie den Veux, don Orollled, 

du Nur. utdu UidorKe. A Coat icook toun le» 
niant in et vendreais, ilepuid midi, jiibqu'a 
j beurcH. Téléphonub Bell et Peoplu'e aux 
deux eudroltN,

DR. J. O. ST. PIERRE,
( 1111K U RGIEN - DEN TISTE, Mai-
Vy non llyndman, 11 rue WollinKton. Télé- 
plionu Bell 440. Heures de bureau : 9 & 12 
i. in.; 2 a (I p. ni., 7 & U p. ni.

DR. LUDGBR FORBST
( 'illlllU HGI EN-DENTISTE, <kli-
Vy nice Mutroplo ruo Klntt. Sherbrooke.

B BILL TELBPHONB No. 886.
L. O. BÂOHAND, M. D.

SPECIALISTE. Dupuis 1899 a M
L3 eo charnu absolue du département d h 
V eux, des Oreilles, du Nox et de la Gorge k 
rtiûpltal du Sauré (Jumr. de Sherbrooke, lieu- 
res du obiisultatlon : A 1 hôpital, de 8 à 10 n.m„ 
tous les Jours excepté le dimanche. A son bu­
reau, 17 rue Brooks, Sherbrooke, P Q., de 10 
a. m. à 8 p. in.

n. âTdüssâült, mTïl
\ | ALADIES DES YEUX, DES
i » A oreilles, du neis et do la gorge. Heures 

consultation tous les jours, lo dimanche ex­
cepté. de midi & 4 h. P. M. Bureau, 23 rue 
Su,. Ursule. (JUKBKC.

I3 IRONIE] S a HJ U IR.

/CLAUDE P. LAN DI, diplômé do
V_y l’Académie Royale de Musique do Lon­
dres et du Coaservatoiro Royal do U.-uxellos, 
Belgique, organiste et directeur a la Ply* 
mouth Congiogational Chutch, Shsrbro-ke, 
*'.y., donne dea leçons de MUSIQUK: ^C/iaa/, 
Orgue, Piano,. Théorie,t et do LANG U Ko: 
Anglais. Espagnol, Italien J Pour renseigne­

ments, audrester a “Bellevue," rue Mngcg,

K rés de la rue Montcalm.) ou cher. M. Lo­
ire i, 143 rue Wellington.

-A.Kl»HJISTTH]TJRS_ .

L A. DUFRESNE,
A KPENTEUR, a à «ou bun au les

plans do 75 cantons, et les plans do 
Sherbrooke en trois formats. 11 peut en four- 
ulr des copies sur demande. Voyor. le grand 
pian de Sherbrooke dans la salle do lecture du 
Sherbrooke Mouse

. BANQUE D’HOCHELAGA.
Bureau Principal . . Montr^ai,.

CAPITAL VERSE - $2,000,000 
RESERVE - - - 1,450,000

Directeurs K. X. Ht Charles, Préside»! 
1t. Btekerdike, M. P. l\. Vice-l'rés,: O. Chapu 
l'hon. J. I). Knllaml, J. A. Vuillanoourt ; Il 
J. A. l’i'enilcivc-l, gérant général : O. A. G 
roux, assisumt gérant; O. JO Dorais, Inspe leur.

Succursales Sherbrooke, Québec, Trols-B 
/ièrcb, Jolieto, Sorel, Vallcytleld, Igiulnevlll 
Vankleek Hill Ont., Winnipeg. Man., Mon 
«vil, 1376 Sle. Catherine et 175(1 Ste. Catherin 
)r«\b Snuguiuet, et 2201 Notre-Dame ouest.

Département d'Kpargno—Au Bureau prlnc pal ut aux suamiri.alOM.
COHItKSI'ON D.1NTH

J/omlrcH, Augleterro, Clydesdale Bank 1 
•nlted ; et les agences du Crédit Lyonnai 
Crédit industriel et Commercial, Comptai 
Nat ional il’Kscomnte do Paris, France, Crédi 
Iwonnals, Comptoir National d'Kscompte, Cn 
•Ht liulcstriol et Commercial, Société Génén 
le ; Berlin, Deutsche Bank ; Bruxelles. Crédi 
Lyonnais ; Anvers, Banque Centrale Anvci 
soise : New-York, Nationale Park Bank, Ni 
tional City Bank of New-York, Importers nn 
Traders Nat. Bank, Isulenburg, Thalmunn i 
Co.; Iluldelbach. lokelheimur & Cie.: Bon toi 
Third National Bank, National Bank of R< 
dmuptlan : InternationalTrust, Co.; Natlonj 
Bank of the Common wealth ; Chkvtgo, Ni 
tional Live Stock Bank, Illinois Trust and Sai 
ings Bank.

Collect ions dans tout lo Canada aux t*u 
lus plus bus. Krnnt dev crédits ooinmerciau 
et des lettres circulaires pour les voynguun 
payable!- dans toutes les parties du monde.

La Banque Nationale
BUREAU CENTRAL, QUKBKC,

Capital - $1,600,000
Reserve et profite

indivis, $648,020.06

BUREAU DE DIRECTION : 
Rodolphe Auduttc, président.

L'Hon. juge A. Chauveau, vice-président, 
Victor CluUeauvcrl. Nuz. Fortier, B. Lulibor- 

té. N. Rioux, Victor Iximieux.
N AP. LAVOIE.

P. LAFRANCK, Inspecteur.
Gérant.
SUCCURSALES :

Québec (Basse Ville) liévis
(St, Rock) St, Charles, Belle. 
(Ruo SL Jeun) Montnmguy

Montréal (Ruo
SL Jacques

Sl Jean
SL Hyacinthe
Sherbrooke
Coat icook
HL Evariste
Reaucuvillo
Ste. Marie, Beauco
Flesslsvllle
SL Francois du 1.00
Nlcolet
roscliaillous
St. Raymond, Qué.

Sle. Anne do la Poca.
Rivière du l^iup Sla.
Fraserville
Trois l'Istoles
Riinouski
Amqui
Murray Bay
Bale St. Paul
Chicoutimi
Kob»rvul
ML Casimir
Joliolto
Ottawa, Ont,

CORRESPONDANTS :
A Lon 1res. Ang.. The National Bank of 

Scotland, LtL ; Paris. Franco, Le Crédit 
Lyonnais ; New-York, First National Bank ; 
Boston, Mass., First National Bank of Boston.

Les affaires contlécs k notre soin recevront 
toute notre attention.

La correspondance est respectueusement 
sollicitée.

ST. LAWRENCE HALL
MONTREAL, P. Q.

L'hâle lo plus fréquenté de Montréal et run 
des plus beaux do l'Amériquo du Nord. Situé 
tu contre de la ville et des aftklres, à proximi­
té du bureau de poste, des bâtiments publies et 
vu très places d'IntéréL Possède 250 chambres 
riohement meublées et décorées. L'hOtel est 
tolalré par la lumière électrique et muni d’un 
ascenseur. Voi'uree à l'arrivée et au départ des 
vratns ou des '/étoauxàvapeur. Prix modérés.

HENRY HOGAN. Proortétetre

WM. MUBHAI & CO.
17 et 10 RUB KING,

ilUSEPH 0. C. MIGNAULT,
(Membre de la Soc. Can. des Ingénieurs,)

IrnuisF M iiirpilii
Bureau : Maison McManamy,

125 RUE WELLINGTON, SHERBROOKE.
Téléphone BeU 62.

L'assortiment le plus beau et 
le plus complet

d’Epiceries, Vins 
et Liqueurs 

FRUITS,

NOUS RECOMMANDONS I.E ïfl MDUn G TGliGllG

SIROP FAJARDO !
Sut érieur à la mêlasse Barbade 

GOUTBZ-LB.
Let. familles de la ville pour* 

fon* se le procurer, au détail, 
chez M. Alfred Lanctôt, coin des 
rues Peel et du Marché. M. 
Lanctôt se fera un plaisir de vous 
le faire goûter.

VENTE AU GROS CHEZ

0.0. GENEST l FUS,
0HERBROOKR. P. Q.

De la cité.

MAfiCHAMSES DE NOEL
Arrivant tous les jours.

Seuls agents du fameux "House 
of Lords Scotch Whisky," de 

Henry Simpson & Co.
Sachez nos prix et vous serez 

convaincus qu'ils sont les plus 
bas.

WM. MURRAY & GO.
SSSLElBiFiOOKS]

Le Magasin de Perfection.

HSTN'oubliez pas que vous gagnerez plus que votre trouble,

L. A. CODERE,
EDIFICE METROPOLE. - RUE KING.

PRESCRIPTIONS DES MÉDECINS.
La piéparation des Prescriptions des Médecins constitue 

une spécialité importante de notre Pharmacie.
Nous garantissons l'exactitude de nos préparations, la pu­

reté des drogues et produits chimiques employés et le meilleur 
marché possible.

Les milliers de Prescriptions que nous avons déjà remplies 
à la satisfaction de nos clients sont aussi une garantie pour le 
public

*frAttent on spéciale aux commandes reçues par malle ou 
par téléphone. Marchandises livrées à domicile.

PHARMACIE CHAGNON
Maison Fletcher. Phone 493. Sherbrooke.

ALFRED LANCTOT,
Nous prenons les Commandes, Réparons et 

Manufacturons les Fourrures de tous genres.
Nos boutiques sont maintenant en pleine 

opération. Nos divers départements sont rem­
plis de très belles marchandises.

Votre patronage est respectueusement sollicité,

67 et 69 rue Marquecte, • Sherbrooke, P. Q.

‘LE COURRIER DES ETATS-UNIS’
SEUL JOURNAL D’AMBRIQUR

Publiant des dépêches spéciales de son correspondant de Pa­
ris. Les dépêches de France et autres pa>s d'EUROPE, de tous 
es grands journaux de New-York ainsi que les dépêches de la 
ires se associée de toutes les parties du monde.

CONDITIONS D’ABONNBMJBNT.
PRIX DE L’ABONNEMENT POUR LES ETATS-UNIS ET LE CANADA

(Payable Invariablement d'avance.)
Un An 6m. 8m.

Edition Quotidienne (Courrür du Dimanch*
compris) • •••••••• •••••••••••• «eeeee •♦«••eee • ee $ 12,60—$6.30—$3.40

Courrier du Dimanche (parais;?, le dimanche
matin) • •eee* •»«»••••• ••«••••••eeeeee ••«•••eee 2.50— 1.50—

Edition Hebdomadaire (paraissant le mardi
matin) • •»♦•••••• ••••••eeeeee ••••••••• ••*•••• *e 5.20— 2.60— I.50

Les abonnements partent du 1er et du 15 de chaque mois.
Nouh engogeoDH n 

Ponte (Monoy-Orderu correspondante à faire lean refnlwM par Chèquoe, Traites, Mandats- 
ou Express-Money-Orders à l'ordre de

H. P. 8AHPHRS a 00.
106 (t 107 l*llton 8t.. Mow York.

Nous venons de recevoir un 
très bel ?.ssortimentde marchan­
dises du Japon, que nous invi­
tons à venir voir. Nous savons 
que cela vous intéressera. Nous 
avons des Plats, Bols, Jarres, 
Vases pour cheveux. Services à 
thé et à fruits et plusieurs au­
tres beaux articles.

STROUD
m TELLIM&T01. TIL. BILL 404.

ABONNEMENT :
Un an, f 1.00, utrlctomont unyablo d'avance 

Binon l'abonnement neru du 11.50.
Kn folBant changer votre aurcH*o, no pou ou 

bltor d'indtquor le nom de l'endroit d'où voiw 
parter. Ce point ont tréri Important.

lie fhogris be l’Gtst
5 OCT. 190G

ETIQÜETTtî KT BON TON

LUS U1NKKS

Pour qu'un dîner «oit éllgant, il 
faut que lu table «oit joliment décorée, 
que l'éclairage «oit brillant et que les 
femniea dana de fraîches toilettes 
soient la gaieté des yeux. Il faut aussi 
que la réunion soit sympathique, 
qu’elle ne comporte que des personnes 
ayant les mêmes habitudes, les mêmes 
traditions et qu'aucune antipathie no 
se rencontre parmi les convives.

C'est un réel travail d’élaborer une 
liste. On ne doit pas consulter ses 
sympathies personnelles, mais peser 
sérieusement les chances de rencontres 
entre les divers éléments que l’on a 
l’intention de réunir. C’est le talent 
secret d'une parfaite maîtresse de mai­
son experte eu la science mondaine.

Les maîtres du logis sont aussi élé­
gamment hihillés que leurs invités. 
Toutes les ftMiunes, selon la Maison, 
selon la mode, ont des robes légères 
ou RomptupasoH. Ces toilettes sont 
cependant d’une élégance autre que 
ne le comporte la robe de bal, si elles 
sont plus discrètes dans l'allure elle.) 
doivent être excessivement soignées 
dans le détail, étant destinées A être 
vues de très près et devaut être exa­
minées avec l’espoir d'y trouver quel 
ques points défectueux. Les bijoux se 
mettent avec moins de profusion que 
lorsqu’il s’agit d'un bal où l’on sort 
tous ses écriUB.

La tenue des hommes ne varie guè­
re, hélas ! c’est toujours l’éternel ha­
bit noir, pantalon noir, gilet noir avec 
transparent ou tout blanc, surtout en 
été, la cravate blanche ou noire, sui 
vaut l'importance du dîner, la chemise 
blanche dont le plastron sur la mode 
du moment, les gants blancs et les 
souliers vernis avec chaussettes noires 
ajoutées.

La maîtresse de maison doit savoir 
composer sa toilette, elle sera sobre­
ment élégante, il lui faut laisser bril­
ler ses invitées ; elle s'efface par cour 
toiuie, ce qui ne l'empêche pas d’être 
charmante et habillée avec goût.

Jadis, les jeunes tilles et les jeunes 
gens ne paraissaient pas A ces dîners 
de cérémonie. Mais tout est boule­
versé dans les traditions et beaucoup 
de personnes seraient froissées si l’on 
n'invitait pas leurs filles ou leurs fils, 
Il faut cependant pour que cette pré­
rogative soit accordée qu'ils aient fait 
leur entrée dans le monde.

La maîtresse do maison qui veut 
donner à sa réunion l’entrain et la 
bonne harmonie présente les invités 
les uns aux autres avant le dîner en 
faisant rapidement l’Ii'storique de ceux 
qui sont appelés a passer quelques 
instants ensemble ; c'est d’ailleurs une 
excellente précaution en ce siècle de 
fusion et avec les divers courants poli­
tiques et religieux qui divisent les 
meilleurs amis. On évite ainsi des 
appréciations qui pourraient jeter an 
froid et causer une peine à deux que 
l’on cherche à distraire.

Le meilleur moyen pour obvier A 
cet inconvénient est de grouper par 
séries les personnel ayant les mêmes 
goûts, les mêmes traiitions et qui ap­
partiennent au même monde ; on est 
ainsi assuré que les choses se passe­
ront sans qu’aucun conflit s'élève.

Le dîner doit être servi à l'heure 
indiquée sur l’invitation. Le domesti­
que, à moins d’un contre ordre, ouvre 
les deux battants de la salle A manger 
et dit respectueusement : "Madame 
est servie" ; lorsque l'on n’a qu’une do 
mestiquo elle fait de même si elle est 
stilée, mais il serait ridicule d’imposer 
A une tille arrivant des champs cette 
formule d’étiquette qu'il vaut mieux 
supprimer lorsque le dîner est intime, 
de cette façon le repas n’aura pas l’al­
lure solennelle que lui donne un do­
mestique de bonup maisffn.

Immédiatement la maîtresse de la 
maison va réclamer le bras de celui A 
qui est dévolu l’honneur de la oondui 
re A table et qui «era placé A droite, 
ce qui est la place d honneur. Mais 
la timîtresse de la maison ne doit pas­
ser qu'en dernier, et c’est à son mari 
ou celui qui le remplace dans cet em­
ploi qu'il appartient de pénétrer le 
premier dans la salle A manger en 
conduisant la dame désignée pour 
occuper la droite A la place d’honneur.

Quant au bras A-offrir, c’est invaria­
blement le bras gauche.

L’ordre du cortège change lorsqu'il 
se trouve parmi les invités un membre 
du clergé ; la maîtresse de maison 
passe la première dans la salle A man­
ger, marchant A côté de l’ecclésiasti­
que sans lui donner le bras. Le maître

O .A. 0 <X* O XIX J». •
ims is ^USerfcQMVm/taTujotittkteMlUSortaQNVmMuTNiowsAcKM

de la inaiNon passera alors le dernier 
avec la daine qui doit prendre la place 
d'honneur.

Lorsqu'un abbé a dans la maison 
un emploi quelconque, précepteur, 
chapelain, il occupe ordinairement la 
place do droite auprès de la maîtresse 
de maison quand la famille est dans 
I intimité ; mais lors d’un dîner plus 
cérémonieux, il tèdo cette place A 
I invité qu«> I on veut honorer particu­
lièrement.

(h> ne regie pus les préséances selon 
l’Age, mais selon l'importance du per 
sonnage, «a situation mondaine, olli- 
cielle, Un homme marié passe avant 
un célibataire A moins que celui ci 
n'ait une position prépondérante.

LA VALEO R DE L’OR

A une récente Hssemblée do la 
American Manieurs Association, un do 
ses membres les plus éminents expli­
qua cette théorie très originale mais 
parfaitement vraie, que l'abondance 
de l’or, dans un pays serait, sinon un 
malheur, du moins inutile au bonheur 
du peuple et particulièrement des tra 
vailleurs. Une grande abondance d'or 
ne donnerait rien aux populations, ne 
serait d'aucun avantage pour le com­
merce. I^e seul résultat d’une grande 
abondance d’or serait d'en faire dimi 
nuer la valeur, fl n’y a pas de raison 
économique pour s’élever contre cette 
vérité malgré le sentiment public qui 
penche toujours vers lo cêté le plus 
facile A comprendre.

L’abondance de l'or aurait sur sa 
valeur le même effet qu'a l'abondance 
sur le blé ou le coton. Quand la ré­
colte du blé ou du coton est abondan­
te, les prix do ces produits, de ces 
marchandises diminuent. Pour l’or 
le prix n’en peut diminuer pour la 
bonne raison qu’il est lui même la me 
sure selon les lois monétaires du pays, 
et qu’un dollar ne peut jamais être 
qu’un dollar. C’est l'étalon, mais l’ef­
fet d’une abondance do l’or est la ré­
duction de «on pouvoir d’achat. Le 
dollar devient moindre en valeur à ce 
point de vue IA. L'abondance de l’or 
cause une élévation générale des prix 
des autres denrées, et lorsqu’il y a plus 
d’or, toutes les choses nécessaires à la 
vie deviennent plus dispendieuses.

Les travailleurs qui reçoivent tou­
jours A pou près les mêmes gages n'au 
ront donc rien gagné, Ili no pourront 
suffire aux dépenses des différentes né 
cossités de la vie mais d’un autre côté 
si la cherté des produits causée par 
l’abondance de l’or se maintient, il 
faudra que les salariés reçoivent plus 
d'argent pour leurs sorvices. Mais 
durant le changement inévitablement 
lent du la transformation de monnaies 
de papiers et d’argent en or, les pertes 
matérielles so produiront. Les per­
sonnes qui reçoivent des rentes, des 
pensions souffriront particulièrement 
d’une abondance do l’or. Les dollars 
par lesquels leurs revenus sont néces­
sairement mesurés, perdent pour ainsi 
dire de leur puissance commerciale.

L’abondance de l’or serait le bénéfi­
ce des débiteurs et produirait un effet 
tout A f lit contraire sur les créanciers.

Jui.KH EdOUAUI) PltÈVOHT.

L’IMMIGRATION

Les statistiques montrent qu’il est 
venu au Canada durant le mois de 
juillet dernier, plus d’immigrants que 
durant le même mois do l’année 1905.

13,207 ont passé par les ports 
océaniques, soit une augmentation de 
4,096 sur Ip période correspondante 
de l’année dernière, et 4,969 par les 
Etats-Unis, soit 1,836 de plus. De 
sorte qa'il nous est venu en tout 18,- 
178 immigrés, contre 12,224 au mois 
de juillet 1905.

Durant ce même mois, l’on a émis 
4,174 permis de homestead, comme 
suit ; d’Ontario, 742 ; de Québec, 76 ; 
Canadiens de retour des Etats Unis, 
97 ; Américains, 1,212 ; Ecossais,128 ; 
Irlandais, 55 ; et Hollandais, 210.

Des 1,309 fermiers des Etats-Unis, 
303 venaient du Dakota Nord.

On a constaté une diminution de 
320,930 acres de terre eu supertioie, 
durant le mois de juillet.

Dans le mois d’août, 464 permis ont 
été accordés.

Cachets do Dr. Fred. Demers
CONTRE LE MAL DE TETE.
Ce6 cachets sont d’une efficacité 

telle qu’ils guérissent en 5 minu­
tes de tous maux de tête, migrai­
ne, névralgie. Exige/, toujours le 
nom "Dr. Fred. Demers gravé 
sur chaque cachet, car ce sont les 
seuls vraimfent bons. En vente 
partout. Dépôt, 1.387 rue St. Lau­
rent, Montréal.

DANS 0» ALBUM

(} "La femme est l’édition de luxe de 
rhuti.ânité tirée par la nature sur pa 
pier japonais. Cette édition va dans 
une bibliothèque A glaces, derrière des 
rideaux de soie ou de veloun ; mais 
elle est trop finement reliée pour qu’uu 
homme «âge l’emporte dans sa malle 
pendant le long voyage de la vie.

"La fau«sette est un sixième sens 
qie la nature a donné aux femmes.

"I^*s attaques de nerfs sont une ar­
mée qu’elles maintiennent, permanente 
et équipée même en temps de guerre.

"Les larmes et les évanouissements 
sont une garde mobile qu'elles font 
marcher quand la patrie est en dan- 
ger."

Nouvelles du Canada.

Le Liniment Minard est em­
ployé par le» médecins.

— Le rapport tmmmairo du service g.^olo- 
uhiuu pour l’uDiiée Hlüô, évalue A 968,A74,. 
707. la production minière du Canada en 

soit Unit millions et demi de plus qu* 
l’année précédente. L’or a fourni 14 mil­
lions dont S millions venant du Yukon ; lo 
cuivre, 7 millions, le plomb, ‘2 millions et 
demi, U- nickel, 7 millions et demi, l'argent, 
troia millions, le f«*r, (5 millions, lo charbon, 
17 millions, l’amiante, I million et demi, le 
nétrnle, trois-quArts «le millions, lu ciment, 
•J millions, la pierre, la !>ri<|iio, etc., Ü mil­
lions.

— Les directeurs de L Banque do Mont­
réal ont décidé du construire un édilice gen­
re moderne, sur la rue l’eel. U s'agirait de 
fonder un club pour les employés de la ban­
que. Au ri z do-chaussée, il y aura «les bu­
reaux île banque et les étages supérieurs se­
raient divisés en des appartements très con­
fortables pour lo logement des employés de 
la banque. Un installera des salles de bit 
lard, des salles do lecture, des boudoirs, des 
fumoirs et des appartements du dernier con­
fort pour lus employés non mariés. Le loyer 
chargé aux employés no sera que nominal. 
M. J. I*. Anglm, architecte, est k préparer 
les plans de cet élégant édiliou moderne.

Demandez le Liniment Minard 
et n'en prenez pas d’autre.

— Le recensement fait cet été dans les 
trois provinces du nord-ouest, prouve nue 
le Canada a title population do ptèi d’un 
million d'ilmon A l’ouest du lao Supérieur. 
Manitoba, Alberta et Siukatchewan réunis 
donnent une population de HOfi.OOO âmes, ce 
qui es» ptcique le double de la population 
de cette partie du pays il y a cinq ans. Le 
rappoitpour le Manitoba n’est pas enooru 
complu ftiais donnera plus de 360.000 âmes 
comparé A 256.211 en 1001 ot 152,000 en 
1801. L'augmentation dans les deux autres 
provinces est encore plus remarquable. La • 
Hxskutoht wan a une population de 260,000 
âmes et l’Albeita 185,000.

Sirop du Dr Fred J.DeiuorH 
pour les Enfants

I hmiaiulez. toujours co sirop, car 
e’est le meilleur pour lo sommeil, 
la dentition, contre lus coliques ot 
lu diarrhée. En vente partout. 
Dépôt, L‘kS7 ruo Saint Laurent, 
Montréal.

Nouvelles des Etats-Unin.

Gardez le Liniment Minard 
dans votre maison.

• - Rufin ! lus Américains ont décidé d’ar- 
nYer ces horribles lynchages qui sont une 
veritable disgrâce pour leur pays. Un indi­
vidu reconnu coupable de fait vient d’être 
condamné â quinze ans de prison.

— Les Brésiliens viennent do damer le 
pion aux Yankees. A Rio de Janeiro ils 
ont dépensé $100,000 pour faire disparaître 
une colline, et permettre â la brise de mer 
de su faire sentir un ville. M. Root lui- 
même n’a pu cacher son épatement.

—Chicago vient de décider qu’on n’accor- 
derail plus de nouvelles licences pour la 
vente des spiritueux d'ici que la population 
de la ville ait doublé. Loschicayons ne ris­
quent pas cependant do mourir ne soif, car 
ils ont A l'heure actuelle 7,353 établisse­
ments vendant des liqueurs.

Le Liniment Minard est l’ami 
des bûcherons.

— M. John I). Rockefeller est l'homme le 
plus riche de la terre. C’est connu. Mais 
ses millions ne l'empêchent point de sur­
veiller ses intérêts jusque dans les plus pe- 
tits détails. Uue dépêche de Cleveland, 
Ohio, nous annonce quo le célèbre miliar- 
daire fait creuser en ce moment un puits 
sur l'avenue Superior, afin de pouvoir payer 
moins cher à la ville pour l'eau distribuée 
dans les édifices qui lui appartiennent.

—Un chien Saint-Bernard, appartenant à 
M. Harry Weller, demeurant k Hoboken, 
(New-Jersey), vient d’être noyé victime de 
son dévouement. M. Weller et son chien 
se promenaient au bord de la rivière, lors­
que le premier, faisant un faux pas, y tom­
ba. Son chien le suivit aussitôt, mais «lore 
que le maître remontait à la surface, et était 
retiré par d'autres personnes témoins de 
l'accident, le pauvre animal ne reparaissait 
pas. Kn sautant à l’eau pour sauver son 
msitre, sa tête avait frappé sur le bord d’un 
chaland et il s'était fendu le or&ne. Un peu 
plus tard, le chien a été retiré de l'eaa et 
transporté au domicile de son maître, qnl 
lui a fait des funérailles dignes de son dé­
vouement.

LA TOUX n 
LE RHUME

Peuvent être promptement 
Guéris.

baume 1
RHUM AL
convient à loue lee âgoe* 
Petite dome» Guérit torn 
rhumea obetlnéa, la toux, 
l'enrouement et teutee lee 
affectlone de la corgm et 
dem poumoue. Donee um 
meulmgement Inmtantmné 
et permanent, il omthtdlm 
penemble doue toute fo~ 
mlVtaw Boit aurtout peur 
lee entente, prix 12501» boatem*
L. H. UAIUUüN. Montréal
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CANADA
_A la Bord-a Plouffe, M. Klphège Vali

queue, meuuitier, a été trouvé mort dao* 
tou lit. b« coroner a conataté que la mort 
était due à une congestion de poumon.

_Lea recettee de l’Kapoaition de Toron
to out dépassé de ^4 000 lea reoettea d 
1905. Le «ecrétaire d« l'Exposition a re 
mis un ch«' |ue de $40,000 au trésorier de 
la ville.

— Le gouvernement fédéral vient d’auto 
riser la vente à l’enchère d’une quantité 
de terre* au Manitoba au profit des école*. 
Ces terres sont situées près des lignes de 
cheniiuH de fer.

—“Mort accident elle”, tel est le ver 
diet rendu à Ottawa, au sujet de la mort 
de M. (iordon, petit gar^tn de trois ans, 
broyé par un tramway électrique, il y a 
une dix lino de jours.

— M Manning A. Williams, courtier d«

_A Essen, Prusse, une grande sensation
a été causée, par lo meurtre de Miss Made­
leine Lake, tille d’un officier de l'armeo an 

I glaise. L« cadavre horriblement mutilé de 
la victime a été trouvé, di»n« un parc !e la 
ville. La police est incapable de jeter la 
moindre lumière sur le mystère qui en'oure 

| cette mort.
—Ou rapporte de violentes ten-|è r« sur 

la côte bretonne et dans le détroit du Pas- 
de Calais. Un vient d’avoir de tri*te» nou 
velle du “Coat Coal" qui avait quit>4 Lo­
rient le 15 tep'embre pour N wpoct, An 
gleterre. Le malheureux steamer a coulé 
dans la nuit n ème de son départ de Lorient. 
Le seul survivant de c* steamer qui oomp 
tait treist* hommes d’Aquipeg» est un nom* 
mé Teller, second otlicier.

E0H08 DD J0UK.

— Il est question du sénateur Kilts 
comme lieutenant gouverneur du 
Nouveau Brunswick, en remplace 
ment de l’iion. M. Snowball.

—Les élections partielles du comté 
de Québec et de St Jean Iberville— IV1 t\. V» siass»sst*'| vw — a.a-a --- I •

Boston, a reçu uue balle dans la jambu, Bonp fixées au vingt trois octobre. La
‘ .Sr'.'.Uae en nomination ofllcelle

résoudre à Hubir l'amputation. jjeu le seize.
Mme Emmanuel Scarrott, âgée de .’17 _ , nrHtiQuement décidé que

ar», a été trouvée morte, avenue Belmont, 1 P Q
Montreal. Tout indique que cette femme ia session «'ouvrira le 22 novembre, 
esi morte de congestion cérébrale causée1 
par I alms des liqueurs enivrantes

—L’enquête tenue à Ste-Catberine, Port 
neuf, au aujet de la mort de Pierre Roue 
•eau, a conclu à un verdiol de mort acci 
dentelle. Il a été établi que Rousseau 
avait succombé à dus blessures qu’il s’était 
intligéee en tombant.

—A
farine de M. Narcisse Fugè 
d’être rasés par un incendie dont l'origine 
est inconnue, ("est une perle totale et il a 
été impossible de sauver autre chose que 
!a moulange ! Il n'y a pas un sou d assu 
rance.

-A Montréal, un grave acoident s’est 
produit sur la ligne du C. P. R. Cn botn-

«ervateurs et de» dénotée libérau*.! MM. Hard, Frawr, MacDonald &| Ledit coroner n’a fait qne donner 
Le dernier repréaentant était l’hon. R°gR. avocat», réclament de la ville le «on opinion aax grand* jor 8 e p 

w „ fll .paiement d'une somme de $2 000 à su il* une preuve de oui-dtre.
M. White, c* orateur. Son fils est ^lme -prmey, pour la lisière de terrain L e accuoéi ont été appelés à témoi- 
le candidat conservateur. | qa>on aVRjt pr0p0l^ d’acquérir pour le goer devant le» giands jurés contre

prolongement de l’avenue Laurier. leur voiouté, ce qui constitue une m- 
CHOSES ET AUTRES I Référé à l’avocat de la Corporation, justice à leur égard.

------ Il est question de travaux à la rue La preuve faite devant les grands
Le nombre dee journaux publiés en Chapel, en face do palais de justice. da Droca

Angleterre pendant l’année 1905 a été H y * ajournement au 11 du cou Mtre Broderick ,u^tUut.^a^ * 
de 3,331. Sut ce nombre 1,199 ont r»Dt. A cette prochaine assemblée, on reur général, con,b*“!‘ tett® ,
été publiés à Londres et dans la ban- -’occupera de la revision des listes qui «été prise eu délibéré par
lie». ; 1.602 d.„. le r«te de I'AokI.- -tor.l... O. C... .e con.i
terre, dan* Ift ûe Galle® et dan® I • A'i *
les îles de la Manche, 293 en Ecosse | A l’assemblée du conseil, lundi -oir, | nQe *ujour iui.
et 273 en Irlande. Son Honneur le maire Olivier a fait

—— un intéressant rapport de son voyage Cure des Cors de Holloway
Le tribunal de Scalding rannorte U Halifax, où il assistait à la sixième est un spécifique pour l’enlève- 
‘ ! &„Tr . U.„ve„tio . .n.iucll. de I Dniou de. meut dee cors et des dates. Noue

C* rep li'e-““^ZiXfMnreddi^rkttere

amende pour avoir essayé de vendre Pnrt P^rlc hautement *n laveur ,e |n(ilue jes pires sortes. 9
sa femme légitime. Brawn avait char I Union. Le maire Sharps, de W mm- ____ 1T- —.
gèle crieur public de parcourir les P*g. Man, fut élu président pour pn. , P pi-mi. » ni AREN0EVILLE
rues du village pour essayer de trou- l’année courante. La prochaine con | BELLE FLTL A OLARENÜLVlLLt
ver un acheteur. L'on ne dit pas s'il vention aura lieu U Fort >\ llliam. Son ™ . w
s’en est présenté. Honneur le maire Olivier parle en Grande fête, jeudi, le LO septembre!

___  termes élogieux dee réceptions qui oui J A Clarenceville, à l'occasion de la bé-
. - ... c.- i • * i/ i été faites aux délégués à Saint Jean, nédiction d’une nouvelle église parLa faculté medicale vient de décla- . , ... v a v w . .i.. N. B., et a Halifax, N. E., ou avait Mgr A. A. Bernaud,rer neUement «on opinion sur 1 usage • ‘ .... r .. ...° 11 mu ht nmi vpntinn. I AnrAti hum I

Ordre a été donné aux olllcierB de» 
Corn muues et du Séuat de tout tenir 
prêt pour cette date.

—Sir Frederick Bordcn e«t en ce 
moment à Londres. Il a déclaré

\ BAtisoan. les soieries et moulins è un Journaliste anglais que les habi 
» de M- Narcisse Fugère viennent | tanta (ju Canada n’avaient pas raison

de redouter le militatisme.
Sir Wilfrid et lady Laurier don 

neront, lundi soir, 8 octobre, une re 
ccption en l’honneur des premiers

me a trouvé U mort en traversant les voies ministres provinciaux et (les metn 
On croit que le défunt n’aura pas1 *

nii- .-.i les locomotives qui manœuvrent
cuuii'nuellemeut K cet endroit, et aura été accompagneront a Ottawa.
tamponné par l’une d’elles. __L’honorable M. Lemieux, maître

— M. Jean Baptiste I.aplanie, de M I«|
dore de Lapratne, vieillard âgé de SI ans, général des postes a décide de ne pas 
est décédé subitement. Il était allé sur la "quitter ses électeurs de (îaspé, ceux 

qui ont été les premiers à l’envoyer 
au Parlement. Il a décidé d’aban­
donner Nicolet pour garder (îaspé.

— Les rapports des différents poils, 
dans l’élection d’KIgin Est, donnent 
à M. Marshall, conservateur, une

ferme de son fils surveiller dea travaux lors 
qu’il fut pria d’un malaise aubit. Un mé 
decin et un prêtre furent appelés auprèi du 
malade qui expira une demi-heure aptè* son 
retour de la ferme.

— M. S. H. Stearns, do New Yotk, em 
mort dans l’ascenseur île l’Itôtel W tudior,
Montréal. Il était k prendre son obier avec 
son épouse, lorsqu'il h«- si-ntit subitonieni
unis d'un malais»* qui l'obligera â quiiter la. .
salle à manger. Il avait a peine atleint majorité de 1 19. Cette élection avait 
l’ascenseur qu’il s'affaissa par terre, avec x.^renjue nécessaire par la démission 
une effusion de sang qui indiquait que M. .... » ....
Stearns s'était rompu un vaisseau sanguin, de M. Andrew B. Ingram, conserMi 
La m >rt a été instant »cée. teur^ R acCPpté une place du gOU

hitatr-tinih vemement d'Ontario.
— I.e président Roosevelt a décidé de m a »

maintenir l'ordre sur I île de (’ubu, et d'y —Il y a quelques Jours, M. Amyol, 
garder des troupca tant que la paix ne sera j.un (je8 candnJatH libéraux du comté 
pas complètement rétablie. I

-Par une brume épaisse, lo Limited, sur 
le U. T. R., a tamponné un train de cein­
tures a Etalon, à neuf milles de Chicago. 
Plusieurs voyageurs ont été blessés, dont 
l'un tici grièvement.

— A Mi waukec, Mme Frédéric Pabst, 
veuve dn fmieux directeur de la brasserie 
“Pabst Brewing Company” ut tille de Ja­
cob Best, fondateur de cette ht asset iu est 
morte de pneumonie.

— A N w-Yotk, Albert J. Adam», connu 
autrefois comme le “Policy King”, s est sui 
ctdé. La mauvaise santé et des pertes fi 
naiiclè>ea sont ngu-déeii comm» les princi 
pales causes de cet acte üu desespoit.

tués et

de Québec, prenait une action de 
$10,000 de dommages intérêts contre 
l’un de ses adversaires, M. L. Uobi- 
taille. Ce dernier à pris à son tour 
une action pour la même somme, 
contre M. M. Amyot.

—Lee Journaux anglais publient 
une lettre d’adieu de M. C. R. Devlin 
à ses électeurs de Galway. M. Dev 
lin leur dit que ses moyens de fortu 
ne ne lui permettent pas de conti

de l’alcool. L’alcool détruit les libres 
lu corps humain. Sans fibres, un 
homme n’est plus qu’uue loque, une 
guenille. Les conclusions de la faculté 
sont parfaitement d’accord avec l’ex 
périeuce qui nous est fournie quoti 
diennement.

Un de nos coi frères parisiens a re 
cherché la profession de chiquant 
quatre socialiste* unifiés qui font par 
tie de la uouvelle chambre française. 
Il a trouvé dix-neuf ouvriers, six 
journalistes, quatre avocats, trois pro 
fesseurs, trois médecins, uu ingénieur, 
deux commerçants, trois instituteurs, 
trois viticulteurs, un agriculteur, six 
employés de commerce et un correc 
teur d'imprimerie.

Ne buvez pas froid ! C'est l’Aca­
démie des sciences qui vous le conseil 
le. L’action de la glace est paralysai! 
te sur le |<*u des muscles, elle entrave 
la digestion en ralentissant les mou

mine ties- ily-isenterieH. L’Académie 
des sciences se trouve d’accord avec 
les Chinois, qui boivent plus brûlant 
quand il f lit. pins chaud

Après que l’évêque, accompagné de 
I ses assistants et du clergé, eut dit les 
prières liturgiques et fait le tour de 

00DR DU BAND DD H01 | IVglise en la bénissant, les portes du
i temple furent ouvertes ; il y pénétra 

(JUKIUICTIO* CRIMINKLLE) avec HuitB( et avec lui tout le peu

A l'ouveiture de la Cour, mercredi pie. A l’intérieur l’évêque fait aussi 
matin, l’avocat de la Couroune fit le tour de I église et. aspergeant le
mention qu’un des potits jurés, M. Jos temple d’eau bénite tandis que le
Bélanger, avait été gravement malade chœur chante les litanies des saints, 
durant la nuit. Le juré était assez Une messe des plus solennelles fut 
bien, le matin, pour continuer à rem ensuite célébrée, le prêtre olliciant 
plir ses fonctions. était le Uév V. Hou lay, assisté des

On se plaignit de l’acoustique de la Révds J. A. Bonin et L. C. Si'nie, 
salle et des deux banc* réservés aux comme diacre et sous diacre
jurés. Ces bancs furent mis de côte Mgr Bernard était au trône ayant à
pour ce terme et remplacés par des ses côtés lea Révds J. Joduin et L 
chaises. Cormier qui agissaient comme diacre

La cause de Pierre Morin s’est con- et sous diacre d’honneur, 
tintiée mercredi. Le coquet temple avait été magniti

Mercredi aprèk-midi, les Grands quement orné pour cette grande cir
Jurés ont fait leur rapport, dans les constance ; partout se voyaient des
causes suivantes : écussons et des bannières portant des

Miles Shannon, assaut indécent, inscriptions brillantes, 
accusation déclarée fondée. Il y a eu deux sermons de circons

ia uigeHMuu nu iaicuno!u»»»« »™ **••”* i Jf Brjère, obtention d’argent sous tance, l’un en français par le Révd L
vements de l’estomac, elle provoqueL]n fiUX prétextes, accusation déclarée C. Bédard, de Marieville, et l’autre on
des paralysies du cerveau, elle déter anglais par le Révd. D O Sullivan, de

....... 1...... 1 .....“‘“° i ’ a «ofiZn.iu iGt-imed, faux prétextes, accusa St Albans.
lion déclarée fondée. Après la messe, M. L’Ecuyer, mar-

Mary Collins, obtention d’argent chaud, présenta à Mgr Bernard, au
sous de faux prétextes, accusation dé- nom dos citoyens, uue adresse à laquel 
elarée non fondée. le Mgr l’évêque de St Hyacinthe re

Gaudin* Costeau, homicide, accusa pondit avec éloquence, 
lion déclarée fondée. Un grand nombre des membres du

Marcel Custeau, homicide, accusa clergé étaient présents 
tioti déclarée non-fondée. La fête se termina par un somptu

Il y a une autre accusation contre eux banquet ofi'«rt n Monseigneur et 
‘ ■ à sa suite par les daines et demoiselles

BUREAU BTABLX BN 1875.

ASSURANCE ij
Prémunissez-vous contre le feu en tenant \\ 
votre propriété bien assurée à un bureau sûr. ( |

W. S. DRESSER & GO. i
29 CARRE STRATHCONA, j!

SHERBROOKE.
«âraéranta pour 1m Cantona da l’Bat da la NORTH AMBRIOAN LIPB * ! 

w A 8HORANOR CO., da Toronto. Ont —Dm agunta actifs damandés dans 1m # 
\ districts non-rapresantés. Da bons contrats laur Mront donnéa. à

H. G. WILSON & SONS
Entrepôt dePianosetHarmoniiims

FONDÉ EN 1863

Le principal établissement dans les Cantons de l’Est pour Pianos, 
Harmoniums et Instruments de Fanfare, et toutes unties sortes de 
Marchandises de musique. Seuls agents pour les célèbres Pianos 
Heint/.inan & Co., Mason Ac Iliseh, Kranich & Bach, Wilson et Berlin. 

Pianos neufs de $250 à 1,000 toujours en magasin.
Harmoniums neufs de $50 à $500. Bas prix sjiéciaux jiour les égli­

ses, les écoles et les couvents.
Pianos et Harmoniums ù louer. Pianos et Harmoniums accordés

et réparés. .
Nouveaux catalogues envoyés gratis a aucune adresse. 
Assortiment spécial d’Orgues d église, ce mois.
Seuls agents pour le piano automatique “Angélus.”

H. C. WILSON & SONS,
63 Eue Wellington, SHERBROOKE. - Succursale R Magog.

Des Soumissions pour 
Bois de Chauffage

Seront reçues |u»qu’& vendredi, 12n Jour 
d’octobre oournnt. pour la livriil«oit «lo «leux 
cent* corde* (viclllo pomwi ) «le boi* vort fondu 
a la main, de 111 pouce*. 3 rangée* a la corde. 
U no moitié «lo la «niant lté dan* K rour a la 
station «le* pompe* No. 2. rue liondon ; l’autre 
moitié à la Mtation No. 3, rue King. Lt** lirait 
cho* ou bol* rond umle*souH «le I pouce* pas 
accepté*.

Par ordre.
R. DAVIDSON,

5 oct. liUU». uhi r.

il existe on Franco une ligue con- 
tr«« le port tics plume* d’oiseaux. Cette 
ligue a pour but do protéger les oi 
«eaux utile* contre une destruction 
impitoyable, conséquence de ce goût 
un pou uauvage qu’ont l’es élégante» Marcel Lusteau.
pour lo* plumes aux couleur* éclatai» I A Isabel, vol, accusation déclarée de la paroiase, aidé.»* do quelques 
tes. Pareille ligue existe en Angle non-fondée. étrangères et des jeunes gens. Les
terre «ou* la présidence de la reine Dans la cause de James Wood pour tables étalent dressées dan* I Imperial 
I Angleterre. N’aura t elle pas des inceste, l«*s témoins étant absents, les Hall, vaste salle qu’on avait très bien
ramifications au Canada ?

La statistique est parfois opportu 
ne : témoin celle que nous fait connaî 
tre un chercheur émérite et qui évo 
que dea paradis rafraîchissants et fa 
cilement accessibles. Outre les deux

----------1 • ~ ------------ --- * I------ » »
Grands Jurés ne purent faire do rap- décorée pour la circonstance, 
port. Des discours ont été prononcés par

La lâche des Grand* Jurés se trou- M. le curé Darehe, Mgr Bernanl, le 
vait terminée. Le président, M. J. Révd P. O'Sullivan, le chanoine Du 
Davidson, fit rapport que les Grande puy et le maire, M. Chilton.
Jurés avaient visité la prison et qu’ils ------- —-------
l’avaient trouvée en hou o»*dre et

cilement accessibles. Outre les deux a>ou ftVait bien soin des prisonniers, 
pôles, que l’auteur na pas cru devoir ^ jR ftVec gatisfaction du palais de

UN HOMME BIEN CONNU

une colliiion entre un train régulier et un caUBe de l’Irlande est eûre de UlOUl 
train «uéciul aur la voie du Boston A Maine, i ,
à troi. milles au nord de Troy, N. Y. pber avant longtemps

—A N«.w-York, un violent incendie a —L’hon. M. Rodolphe LcmletlX
éclaté dans le carré d’édifice* commerciaux ,l*lêei/. Pfiiii
compri. entre le» rue, Frankfort, William, eat parti à destination d Ené, l en»
(Jold et Spruce. Le» dégâts «e chiffrent â By|vanic< (jù l’Etat offre un grand
«0,000 ; 6c, pompier. I baDüUüt CD l'IluDDen. de M. Fair

—A Farrington, Lonn., un gamin d écolo, H , , t». . n
âgé de 14 an*, n’est permis le stupid* plai bank*, vice président des Etats unis
Sir d’allumer une «U»"»6'1*. n,,,litr'' Le Canada a été invité à prendre
le feu aux cheveux de la petite Domanehe, r . . .
âgée de 3 uns Le» cheveux furent bi filée part à ce banquet et Sir » il n id Lau
jusqu'à la peau. rjer a .)rj^ je minislro des Postes

_A Fenaacolu. le calme et la (iiiiétiidi* . ___
de auccèdent peu à peu aux émotion» violon J aller y représenter no rt. j .*y . 
tes de» dernier» jour». Le» aecour» a’orga __0n annonce que \e docteur WU
nisent et la ville sera promptement réparée. ^ ^
A la Nouvelle ürléan», plusieor* beateaux son vient d'abandonner la lutte dans 
phare» ont été «lélruitH par U tempête. L cou)l£ (je Québec. Si CCtti! nOU

deau, le jouue lil. de M. Henri Trudeau, velle est exacte il resterait encore 
eat mort de la terrible hydrophobie. Un LrojH can(Ji(jHpH p,létaux SUT les rangs, 
des compagnon» du jeu de la petite victime, » jnin
Arthur Reoeanet. fut au»»i mordu au bnJ M. Georges Elle Amyot, uianufactu 
par le même chien dans la même circon» rjer, le candidat du gouvernement

M. H. a. N. Martineau.uiarcUttpd de
— Ls cadavre de Théophile ('hoquette, bois, et M. Loretizo ,Robitallle, ftto 

de Ware, Ma»»., vient d’être dau» le lac I

considérer comme machines frigoriti 
qiiHM, il existe, de par lo monde 48, 
000 machines a glace, pouvant débiter 
vingt-quatre millions de livres de glace 
à l’heure, et ce. en toute saison et sous 
toutes le* latitudes, évidemment.

Forçât. Le coroner examina le cadavre et 
constata qu’il n'y avait aucune mur«|ue de 
violence aur le corpi. L'on croit générale­
ment que le pauvre malheureux, qui était 
■ujet à des étourdiasement», Herat t tombé 
dan» le lac en «e lavant la figure et »e se 
rait noyé accidentellement.

VIHUX PAYS

cat.
— L’enquête sur les fraudes électo 

raies à London, Ont., se continue 
Plusieurs témoins ont déclaré avoir 
reçu de l’argent pour voter en faveur 
de M. Hyman. L’avocat de la pour

_L’amirauté anglaiae «loti lancer à lir«fI suite, M. DuVemet, a demandé lé
délai un nouveau cuiraeaé du type Dread- mjBBion mandat contre l’ofllcler

_Un correspondant do Constantinople rapporteur qui refuse de produire les
dit que dan» le» cercle» diplomatique», la livres et les documents qui ont servi 
_*•■««*• irxn «I»» Mialtutx out nnmvntt nor- I

à l’élection.
— Lecomte Boni de Castellano vient d’ê I _La CaUBC de l’élection contestée

tre envoyé à la (.'hambre Française comme t-v„„ r»„ii-_lt a» p p0»député aoti*mioiitériel par Ben électeurs du tie 1 échevin Dan Gs ery^ . *y 
département de» Basse» Alpe*. devant la Cour Suprême à Ottawa.

— Le ahab de Perse, Muz-dfer-Kddin, ae- q Bait jeB tljbiinaUX de promiè
rail trè» sérieusement malade. Voilà *tx I ^

re instance ont privé M. Gallery de 
ses droits politiques. Le représen 
tant de Ste-Anne en a appelé de leur 
décision. Si la déqualification est 
maintenue, une élection partielle aura

mois que le bruit de la maladie du shah cir 
cule et qu’elle est toujours démentie.

— Une dépêche de Melbourne. Australie, 
dit que le premier ministre, M. Piakin, an 
nonce la conclusion de traité» de rloipro 
cité avec le» colonies de l’Afrique du Sud.

—Le steamer Chaterhouie faisant 1* ser­
vice de l’émigration entre Hobhow et Hong Heu sans retard.
a,ru,.tp"uru,reî“or.VC»ï: -Le »'«•«.<>« Toronto, nfllrme
gers ont péri. qUe ie gouvernement Gouin a défini

-On rapporte que Pokgcï, en ÇWne, a fa|t le choix du prochain
été visité par un typhon. Plu» de mille per- * . ,
sonnes ont péri et 50 p. c. de» bateaux de orateur de l’assemblée législative, et 
pêche et des jonqtie-ontsombré. Un vais- M AcHU|e Bergevin, député de
•eau a coulé avec $240,000 à bord. H " , , .

_Sa Sainteté le pape Pie X a reçu en au-1 Beaohurnois, sera le nouveau tl U ai
dience particulière Monseigneur Duoato re Afin de donner satisfaction à la
u»pP«îdX‘ «ïratSsrt^
Canada à satisfait le Souverain Pontife. d’orateur lai échapper,' M. George

—Une révolte qui éclata au lie régiment L. . . déouté de Mégantic, entrera 
de l’Est Sibérien et que l’on avait tenue oa aepuœ ue mcrbu »
chée vient d’avoir son épilogue en cour mar-j dans le cabinet, en qualité de minis 
tiale. Six condamnations à mort ont été .prononcées. Ce règlement .’est distingué en tre >»n# Portefeuille 
Mandchourie. _Trois candidats ont été mis en

—Oa a trouvé le» corps mutilés de quatre . .. à Ppmhrnke • MM. Ge
touristes alpius sur 1* glacier Plau Neva au nomination, a FemDrOKe . “Oi. txe
bas de U montagne Dent de Morolee qui a raid V. White, conservateur ; Tho
9,800 d’altitude. Oo a retrouvé les oada- Mnrrasr c nrien dénoté, libéral
vcm gelés dans l’attitude terrifiante dau. la Murray, ancien aepoie, lincrai
quelle ils sont tombés.

►USRrtiOosVasMBTonloOTAciMBi

indépendant; et le Dr. MacKay, 
candidat ministériel. La lutte pro 
met d’être trèa chaude. Renfrew 
Nord a été repréaenté à la Chambre 
dea Communes, par des dépotés con

Minard Liniment Co, Ltd.
Chers messieurs.—Je puis recomman- 

I dsr votre LINIMENT MINARD pour le 
j rhumatisme et les blessures car je l’ai 
employé dans leu deux cas acec des ré­
sultats excellente.

Tout à vous,
T. B. LOVERS, 

St-Jean.

LK mlnUtère de* travaux publics recevra------------ -------- ----------

/r* i
' f* • ù

AVIS PUBLIC
Avi* public e*t par lo présent donné que lo 

conseil do lu cité cio Sherbrooke s’iwHOinbleru 
le jeudi, onzième jour d’octobre courant, à 
huit heure* du noir, pour procéder a rovi*er la 
Üxto des éloctour* pour l'Assemblée iA^glslati-
V0, F. J. GRI“F1T11,

Hec -Très. Uilé do Sherbrooke.
Sherbrooke. 2 uou ÜHiO.

AVIS PUBLIC
Avis public est par le présent, donné qu’une 

assemblct) spéciale de* ucLionnulres du lu coin 
pugnle. dite. ’’Le Syndicat «lu Monument Nn 
t ionnl.” de Sherbrooke, aura lieu au Monu 
ment Nationul, rue Mar«i uotte. Sherbrooke, lo 
Samedi, 13 Octobre prochain, à 8 heure*, p. m„ 
pour prendre «n considération et uutorl*er 
fémlHHlnn du* délionturc* de ludlte Oontpu- 
gnie aux lin* de pouvoir uu paiement delà 
dette flottante de la dite Compagnie et autre* 
fin*.

Sherbrooke. 28 Hcptemh.-u lilCfi.
Par ordre du bureau d» direct on.

JOS. KD. GKNK3T, 
Soorétuire.

Il parla avec satisfaction du palais de 
justice, qui peut répondre aux besoins 
et A l'importance du district.

Les personnes contre qui les actes 
d'accusation avaient été déclarés non 
fondés furent libérées

Jeudi matin, Mtre J. S Broderick,
C. R , fit une motion pour amender 

On agite, eu France, la question du I l’acte d’accusation, en y insérant la 
mouchoir. On les veut remplacer par date de l’offense, dans la cause de Cus 
le* mouchoirs eu papier, jeté* aussi teau. Mtre Uioux, défenseur de l’ac
tôt qu’ils auraient servi. On hésite à cusé, s’opposa A cette motion, qui fut
adopter cette réforme pour les écoles, prise en délibéré.
A cause du prix qu’elle coûterait. Une Hier après midi, les petits jurés ont
solution bien simple serait de faire rendu leur verdict dans In cause de I Jj^j^y'i^^aedl.^ootobre ïlWGrTncfüslvé- 
diHjmntUrtt rapperndic ....al do. gt<nd Piorro Morin, lo dfcl.rant oonpabln, U.n«. ^nr^la «otloa
rations futures. Pendant que nous avec recoininaiulut ion à la clémence de comte de Saguenay. P. (J., lesquelles houiuIh-

i r'» » h on* devront ôtro cachetée*, adrust-é * auitt'ilüiiH le mouchoir, il n est pas sans la i.our. «ouHnIgné et porter *ur leur enveloppe, en *u*
inidrôt. do rappolor quo la reino douai Piorro Morin rocovr» .» .ooteoco
rière d’Italie possède un mouchoir de demain niattn. On peut oonsulLer les plans et «lovis aux bu-
leuttdle évaluée A $15.000. Cette bra Hier s’est commencée la cause dfi I Ka,?d^’iïïte^Qt?^
H reine ne se mouche pas du pied, si Lee O Cass, de Martinville, accusé jttr4iiUHf comml* des travaux public*. tMUiH*e

, l r ,Pi»vnir infboé des blessures coroorelleB I bureau do po*!*, Montreal, en sadre-jsitiiton ose dire ! | «1 avoir inll'ge aes oiessures corporenea au ^ pOHU) ,|UH KrcoumuiiiH, Que.,
graves A uu nommé James Mackay. aliiHi qu'au ministère des travaux public*, à 

Motiaioor Gnlot prend une o»iM- | , Jol‘" 1-™n*,d-C- R ' d'f"nd
rée do potage, soutfie dessus, la porte 1 # . , _ fin et devront porter la signature de* soumi*-
• ...__J Ai, i Ce matin, a I ouverture de la Cour, hiounalre*.a Ht'* l«?\ res. Ah bien, cn n était j nré*enté une motion Un chèque de deux mille dollar* <$2,000.00.)la peine tie souffler, le potage est tout Mtre E Ktoux a présenté une motion K iordre de l’honorable ministre des tra-
. - - , I pour annuler l’acte d accusation dans vaux public* ot accepté par une banque à. ^ »-r vi

cKu.e. de M.rd et o,..di». Ça.. LA BAN ODE NATIONALE.nour dont la soumiKsion aura été acceptée re-1 . . ,, . . | fu*e de signer le contrat d’entreprise ou n’exé
Les principaux allégués de la mo cute pa* intégnilemont ce contrat.

»ïn« unnt le* Hiiivant* • I^jschèque* dont on aura a-çompairné leslion sont les Hiiivants . soumissions qui n auront pas été acceptée»
L’assermentation des grands jurés seront remis.

» M f*it« ill6g.l8n.8nt «t irrdgalière-1
—Comment, von. lu'nH.urt-z ! Vouel ment, ..n. rident.tiei.tion reqaieo. *0' uPJ[k[). ukunah,

„ t Les seHHions des grands jurés non! Mocrétalro.
I avez donc gout.« < na* été HerrètR* l’avocat de la Cnuron* Ministère des travaux public*,

__Oh 1 mousifetir, sh récrie le gaiçon PRH ‘ sect».tes, 1 avocat ne la uron Ottawa, 27 septembre 190b.
indigné, j’ai simplement mis mou | «e ayant eu accès à leur salle ot pria) N.B._Leministère ne reconnaîtra_aucune

EASTERN TOWNSHIPS BANK
Dividende Trimestrielle No. 95.
Avi* ont par le present donné qu'un dlvldnn 

de an taux «le huit vour cent par année Hiir lu 
capital payé do cette banque a été déchirn 
pour lo trimestre flni-i*mt le 30septembre 
lOOC, et qu'il sera payable au bureau-chef et 
aux Huccur*ale* lu et après le lundi, 1er jour 
d'octobre prochain.

1*5* livres de transfert seront cio* du 15 au 
29 septembre, ee* deux jour* inclusivement, 

l'arordiedu bureau,
J. MACKINNON,

Itérant Général.
Sherbrooke, 29 aortt 19u€.

GRAND TRUNK system
EXCURSIONS

-DKS—

Samedis et Dimanche aux 
Lundis

Commençant le 9 Juin 
jusqu’au 31 Octobre.

Montréal, $3 45 ; Pointe Lévis et Québec, 
$1.05. Partant par aucun t rain, lu» Suimnlh 
ou Dimanche, et revenant le Lundi *uivaul

Prix de Passage Réduits
Jusqu'au .11 Oct. 1900. Passage de seconde 
classe de colon*, de Sherbrooke à Portland. 
Oré., Seattle, \Va-h„ Vancouver. C. A.. San
Francisco et Lo» Angeles, Cal................ $50.00

KL prix on proportion pour autre* endroit*. 
Char* dortoir» de louriKtes partant de Mont­

réal le* lundi* et mercredi*.
A«lressez-vous ou écrivez pour détuil* a

C. H. FOSS,
A sum dn ville pour pa*aager» ot billet*,

2 rue Wellington, Hhorbrnoke 
Ou T. KING, agent du la station.

/Pacifique 
p ICanadieH
TAUX REDUITS

Rilli g*. Mont.
Balt Luke, Utah, Helena, Butte.£ 

Mont........... **

$42.00 
$47.00

Nelson, Hos&lund, Greenwood, Kià
H C., Spokane, Wash...........I tOU

Vancouver. Victoria, B. O., Port­
land, Ore., San Prancl*co, ififRLél Iklk
Cal., iMt Angeles, Cal.........npOV#W

Jusqu'au 11 Oct. Seconde cla**e do Sherbroo­
ke. Taux plu* réduit» pour plu*iour* autre* 
endroit*.

Pour billet*, liifonip Lion*, etc., s'adresser 
aucun de* agent* du iticonipaicnio, ou à

Tél. Bell 130.

... SKWKLL 
Agent dea pansager* du la cité 

Bàti**o do* Arl».

A fait refroidi.
— Eh ! garçon ! garçon !
— Voilà, monsieur, voila !
— Dites donc, garçon, emportez cet­

te HHMiette : le potage est froid
—Je vous assure, monsieur, qu'il 

est encore trè* chaud.

CIE. BLE TRANSATLàHTIQOE
Do Now-York au Havre-Paris (France)

Départ chaque Jeudi à 10 h- A.M.
LA PUOVKNCK....................................... 1 Nov.
LA I.ORRAINK..................................... 8 Nov.
LA TOUKA1NK......................................15 Nov.
LA SAVOIK............................................ 22 Nov.
LA PUOVKNCK..................................... 29 Nov.

Pour le* date* de* départ* de* paquebot* du 
présent mol*, H'adroxHor à MM. Geuin, Tru­
deau & Cle. qui donneront *ur domando tous 
le* renseignement* à eut ég ml.

OBNIN, TRUDEAU^ OIE.
Agent* généraux pour lo Canada,

IG7U rue Notre-Dame. Montr Ail.

doigt dedans !

Conseil de Ville

1er octobre 1900.

nai-v A Innro délibérations II «'est not® P°ur ,a P^bcatlon de l’avis ci-densu», part » ueiiuerauons. 11 ionj(J{[qi n-uuFra pari expressément autorisé
servi d influence indue auprès deux, cette publication.
pour obtenir un acte d'accusation

Vendredi, lo 2 novenhre prochain, et aprè«, 
cette bamiue paiera à se* actionnaire* uu di­
vidende do un et tml« quart. p>ur eom. 
ETANT AU TAUX DK SKPT POUR CENT 
PAU ANNKK. *ur *on capital pour le trime*- 
tro Unissant lu 31 ontobru prochain.

Le livre «lo transport d’aollon* sera cio* de­
puis le 17 jusqu’au 31 d'oclohro prochain inc u- 
Hivernent.

Par ordre du Bureau do Direct ion.P. LA FRANC K,
Québec, le 18 Hcptembre 19UÜ. Gérant.

Province de Québec, 
Municipalité du comté 

de Compton. J
fondée.

Le coroner du di«trict a également 
. eu accès à la salle des délibérations 

Assemblée mensuelle régulière du des grands jurés, et a été entendu
cnnHuil, «m. I» «Mimma ia <*>Mi» Wranin «ur le. fait, rel.t^.. ------ -----------------------
Honneur le maire Olivier. Jous les (Jan* *011 euquete, et sa présence U* du comté do Compton, tenue a Cookshlre. 
conseillers «ont présents. été requise que pour infloenoer h* ^.elVS^dr^tombra^TlAÏnée^NoSe

Les liabitiuit® de la roe Mount ctrund® jar^® et leur faire rapporter geiKneur mil neuf cent Hix^düUG)» conformé*
» . J___ A !.. .a fa. ma. a. ê- fat * Sam* I ” __A_ Jl___________ aZ____i_______tÀÂ^a I ment aUl............ * ^

REGLEMENT MO. 80.

Pleasant demandeut la construction 
d'égnut*, s'engageant à payer la moitié 
du coût. Référé au comité d’hygiène.

Les habitants de la rue Wilson de­
mandent aussi la construction d’égouts. 
Le conseiller Thompson explique que 
ce« travaux ne peuvent pas se faire | 
avant l’année prochaine.

Les habitants de l’avenue Fulton 
demandent une lumière électrique sur] 
cette rue. Référé au comité de l’éclai- 
rage.

L’Association Chrétienne des Jeu­
nes Gens demande exemption de taxes I 
sur lu propriété Woodward, avenue 
Dufferin, récemment acquise par elle 
pour les fins de son institution. Réfé 
ré an comité des finances.

M. Alex. Ames demande exemption 
de taxes, de paiement de licence, etc., 
au sujet d’une grande entreprise qn’il 
est en voie de mettre à exécution. M. 
Ames doit construire un établisse­
ment de salaison sur la propriété I 
Long, chemin de Lennox ville, le bàti-| 
mont devant avoir 50 pds par 100 pds, 
muni de toutes les améliorations mo 
derues. M. Ames transporterait «ou I 
établissement de Lennoxville à Sher-j 
brooke, à l’exception de l'abattoir. 
Référé au comité des finances.

un acte d’accusation fondée.

BcmnfS

SweeÎ
fumées 

universellement

OUlKflVJUa isvua v osa •••**
ment aux dispoeltlons du Code municipal de 
la Province do Québec, à laquelle session 
étaient présents, le préfet, pro lem, Peter 
Young, maire de la municipalité de Lingwiok;

! Samuel Cooper, maire de la municipalité de 
Westbury ; W, A. St, Laurent, maire do la 
municipalité d'Kmberton ; D. L. McLcod, 
maire «te la munletoallté do Mars ton ; Al-
Shon-e Charron, maire de la municipalité de 

te-Kdwidge de Clifton ; Joseph Lemieux,
I maire de la municipalité d'Auokland ; B. Le- 
bourveau, maire de la municipalité d'Katon ; 
M. J. N. Murray, maire de la municipalité de 
Whitton ; G. C. Chaddook, maire de la muni­
cipalité de Newport, formant nn quorum bous 
la présidence du préfet, uro tem.,

Il est ordonné par réglement du conseil com­
me suit, savoir : ...

Pour pourvoir aux dépenses nécessaire* du 
conseil municipal du comté de Compton pour 
l'année courante.

Sxc. 1. Qu'il soit décrété par le Conseil mu­
nicipal du comté de Comptou qu’il y ait et 

I qu'ilyaparles présente» d'imposée sur les 
bien* imposable* dan* ledit comté la somme 
de trois mille dollars ($3,000), pour le* fins ci- 
deuus mentionnées, luqnélle somme sera ré­
partie sur les différente* municipalités locales 
d'après la valeur imposée de chacun# respec­
tivement, tel qu’il est démontré par leur* rô­
les d’évaluation déportés au bureau de ce Con­
seil, et revit és pour lo* fin* de comté.

Sxc. 2. La somme ainsi imposée deviendra 
due et payable au secrétatre-trésbrler de oe 
Conseille deuxième Jour do novembre pro­
chain, 1906.

Le HèglenteM, qui précède No. 80 fut décrété 
et passé a Cookslnrc, le douzième (12èmo) jour
d.wumbr.1»». pKTKK YOUNU,

Préfet, pro (cm.
A. ROSS,

8ec.-tré*.
Je certifie par le présent que le Kèglonicnb 

qui précède No. 80 est une vraie copie de l'ori­
ginal demeurant dans les archives a mon btr

A. 11088,
Beo -tré*., oomté de Compton.

reau.

AVIS PUBLIC.
Avis public est par le présent donné que de­

mande sera faite au lieutenant-gouverneur de 
U Piovince de Québec d’uu ordre on con*eil 
pour cou Uriner on faveur des requérant* ci- 
après nommé* un certain acte de vente «le, lo. 
Tou* les droits, titre ot intérêt* de Dame Kli- 
/a-Ann Rulter, du canton do Slonstead, dans 
iodistrict.de 8t. François, veuve de f«jti Thomas 
Huiler (second) en son vivant du même lieu, 
cultivateur, maintenant décédé, dan* et*ur le 
lot numéro cinq cent quatre-vingt-dix B. 
(590 B), du plan du cadastre et livre de renvoi 
otliotulu dudit canton de StnnHtead. Kt 2o. 
Partie du lot numé-o cinq cent quatre-vingt- 
onze (Partie du lot No. 591). dosdits plan et 
livre de renvoi dudit canton du 8tan*t«ad ; 
leedita deux morceaux de terre oontcnanl en 
tout environ un acre du terre, plu* ou moins ; 
bornés, leadits deux morceaux, au Bud par le 
chemin de Mook’s Mills; à l’est par le chemin 
de bmlth’s Mil!» ; au nord et à 1 ouest, par lt- 
terrain de ladite Dame Tltomas Rulter 2nd, 
ledit acte d* vente passé devant Chas. N. 
Thonnu, notaire, le vingl-quatrièmo jour 
d'août, mil neuf cent quatre, pur ladite Dame 
Eliza Ann Ruitor. auxdlt* requérants, comme 
comité pour les fin* d'un cimetière d'après le* 
disposition* de l'Art*oie 5253 de* Statuts Re­
fondu*, devant servir de lieu d'enterrement 
ou de cimetière, ot pour incorporer lesdit* 
requérants en une société d'enterrement, con­
nue sous le nom do “The Ru iter's Corner Cem- 
etory Company," avec pouvoir de prendre 
posseetdon d esc its lot* do terre et d’acquérir 
tout autre terrain adjacent qui pourrait deve­
nir nécessaire, le tout, en aucun cas, ne de­
vant Jamal* excéder vingt-cinq arpents, et 
ledit terrain devant être employé comme cl 
motlère pour toujours. •

Les nom* et le* residences au long desdit* 
requérant* snnt comme suit, Ravoir : Charlu* 
Rcn*clcar Rulter; Loren Lincoln Manning ; 
David Gibb Field ; Frederick Young, tou* de 
Htaustead ; BInyLon Foster Baylty, de Beebe 
Plain, dan* l’état du Vermont, i'un de* Ktat*- 
Uni* d'Amérique : James Kdward Richardson 
et Thomas Yout g. le» deux de Stanstead sus 
dit.

8tan«tead, Qné., août, 1906.
CHAU. M. THOMAS.

Notaire Publie, 
Pour les requérants.

-A.'VXS-
Je donne par le présent avis qu’à partir de 

cette date je ue serai pas responsable d'aucune 
dette contractée par mon fils; Joseph Délogea.
Je lui donne se.^ JAMES DELOGES. 

Windsor Mills, P. Q.. 17 sept. 1990.

ON DEMANDS 
Un jeune garçon comme 

APPRENTI, a oe bureau.
ON DEMANDE

Une b nne CUISINIEBK. Bons gage*. 8'a- 
dmucr a Mme Andrew Paton, .no Moore, 
8hai brooke.

Défense d’Avancer.
Je «léfaiiilrt à toutes personne* dan* le com­

merce d'avancer en mou nom ou de donner a 
crédit à Mme Edouard Godère. 81 quelqu un 
lui donuu à crédit un mon nom, U perdra touu 
Je ue serai pas responRable de» dettes qu elle

EDOUARD GODERB.
Sherbrooke, 23 septembre 1906.

ON A BESOIN
De 25 FILLES ; bonne paie et ouvrage per­
manent ; au**! 10 Jeune» garçon» à qui de 
bon* gage» neront payés. Adressez-vous a 
The Moore Carpet Co., Sherbrooke.

ON DBMANDB
Une MKNAOF.UK pour un prwbytAre 8 la 
campagne. S’adresser à'co bureau.—c. R.

A. ‘V'EllSriDRES
Une ferme do 20 «ores, bom bA,,“1.on,*rà. .l 

mille de fherbrooko. Verger avec dix varié 
té* do comme*. Bonne terre pour le* jardina­
ges. Pour plu* ample* informations, s adres­
ser uu PÏoi/rè* de VK*t.

A VENDRE
Quinze Int* * bâtir do* nlus convenable*, si­

tué* piè.-i do la nouvelle
te, Sherbrooke-Est ; chaque lot a 50 x JM WJ- 
Conditions facile». 8 adresser u P. BIRON. 
8herbrooke-Kst.

A ^TEJUSriDIRE 
Une grande terre dan* Orford, JT*» desliml 

te» de bheru.-onke, une autre g™nde ten™ oj 
lot* à bâtir près lie terrain «te WufposiUon,^ 
Sherbrooke, et deux belle* résidence* on on 

a B^<«“^-AA«Küt1AMiU,U1.T.

_A-"V“XS

patentes du Dominion «u Canada. No.
pour une P^tondue nouveUeet utUc amél^
ration dans le# scierie», demandera un

iffisawtiK »"»«
euü.r dodla hull »nK wobtb,notoN.

Notaire, sollleitenr de* rtdu^r»nt*. Daté à SieVbîSèke, QuA. le 20 août 1000. 2i
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BŒUF SALE DE “CLARK/' matériaux seront fournis par la “To tacle ne saurait manquer de plaire.
Du bœuf de choix, préparé avec bin Manufacturing Co," de Rrompton- La vente des siégea commencera 
î.» °»»'»'»------donne tou-'-2"- T— J2--------------* * * *’ ---------^ a-HOin, saveur exquise, 

jours satisfaction.

NOTBS LOOAliHS

—Il y aura exercices du 53e H-'gi

ville. Les dimensions de cette pati I théâtre le samedi, 6 octobre, à 9 a. m. 
noire seront de 225 pieds de longueur Prix du aoir, 35, 50, 75. Matinée, 
par 120 pieds de largeur. Elle sera | enfants, 35 ; adultes 35, 50. Excur
une r*>pro luction exacte du Stadium 
de Montréal. L’entrée principale sera 
en face du Château Frontenac. Les

siona sur tous les chemins de fer.

ment sur le champ de Mars, demain I travaux de construction devront être 
après midi, à 2 30 hrs. terminés pour la dernière semaine de

—L’horaire d’hiver du Québec Ceu- décembre. Les promoteurs de cette 
tral deviendra en vigueur le 8 octobre. | io,lt noe^concitoyens MM.
Voir lei détails aux colonnes d’annon-

—En Cour de Police, mercredi ma 
tin, trois hommes ont été condamnés 
à l’amende pour avoir fait un abus des 
liqueurs.

—Les revenus des douanes au port 
de Sherbrooke, pour le mois de sep 
teinhre dernier, se sont élevés à $13,- 
719 95

— L’organisation du hazer se fait

H. H. Morencyet Philippe Pothier.
— Hier, au Monastère du Précieux 

Sang, avenue Dutferin, s’éteignait 
dans le Seigneur, à l’àge de 24 ans, 
Sœur St Stanislas de Kosika, née

CASTORIA
Pour Bébés et Enfanta.

la Sorte Que Vous Mez Toujours Achetée
Porte la 

Signature de

Mélina Ponton, après avoir passé huit [ Nouvelles dea Cantons ds 1 Est 
ans déjà dans la vie religieuse. Sœur
St Stanislas de Kostka était la Hlle| 
de M. Henri Ponton, de Brompton- 
ville, et la nièce de M. l’abbé Ponton,! 
de l’Hospice du Sacré Cœur. Une de| 
ses sœuri-, religieuse dans la Cungréga

activement. On devra avoir quelque tjon Notre Dame, enseigne a l’Acadé 
chose de beau à offrir à l’ouverture, le mj(, Sainte Marie, à Sherbrooke Est. 
IG du courant. Sœur Saint Stanislas de Kostka était

—L’ambulance fut appelée, mardi | malade depuis le mois de décembre

COWANSVILLE.
—Sitnedi, K Cowansville, le beurre doux 

s étà vendu ‘J-t j •}, et lo beurre sslé 23j \ ; 
le fromage, 12^ ueotiiu.
CLIFTON.

—M. l’ierro Taquin, marchand \ St Ed- 
widge, a vendu «on magasiu à M. Louia 
Vien«, de la même localité.
S1AOOO

soir, pour transporter Mlle Florence 
Osgood, de Cookshire, souffrante de | 
l’appendicite, au Protestant Hospital.

—M. Adélard Proulx, qui était âl 
l’Hospice du Sacré Cœur, souffrant 
des suites de la fracture de la jambe [ 
droite, a été transporté dans sa f v- 
mille.

— M. Alexandre Mackie, de Stono 
ham. a fût l’acquisition pour $4,000 
de la ferme de M. Joseph Lacombe, 
marchand do ferronneries de notre] 
ville.

— Le 53e Régiment et le corps d’ar 
tillerie de Sherbrooke assisteront a la

— U'i annonce pour le 8 du courant, le
dernier. Elle avait tou|ours supporté mttrillgn do M. S. Tétrauh, marchand de
les douleurs de la maladie aveu unn| 
résignation exemplaire.

Msgr>|{, avec Mlle Marie Morin, tille de M. 
Napoléon Morin, marchand de Sheibrockt1.

PERSONNEL.

promt1-Mme J. J. G ri Uith est en 
nade a Montréal.

M. le juge Mulvena était à Thet 
ford Mines mercredi.

O K FO KD.
— M. Job. Chareat, cnntracteur, a trouvé 

dimanche, au cam on d’Orford, dea framlioi 
vea n ftree. Ou dit que c’e«i un fail extra­
ordinaire que de trouver de» framhoue» n.ft 
res à celle époque de l'année.

Les enfants pâles, tunladifs, de- 
vraient prendre l'Exterminateur 
de Vers de la Mûre Graves, l^es

—Mme F. J. GriHith est de retour I vers sont une des principales eau-

—Tiuaieur* dea touriatea «ont retourné» 
dane leur paye. lieu vient encore quel 
quea-una, cependant, qui vitnncul prendre 
ici un congé et respirer Fair pur.

— M Leduc ae propoae de teuir son hôtel 
d’été ouvert aussi lard que possible.

— La saison d’été, ici, a été des plus agré 
ablea. Tous les chalets ont été occupes et 
les maisons de peusion remplies de touris 
te*. Jamais autant d'étrangera n’ont visité 
notre village que cet été.

--Il est question de la construction d’un 
nouveau chalet du coû'- de sepi à huit 
mille piaatrce.

— Un des dis de M. Jos. Leclair a failli 
so faire tuer par son hère, pendant que les 
deux faiaaient la chasse aux rais.

— Les lecteurs de votre journal appré 
oient hautement les remarques de “L. C. 
B.," dans un de vos dernier* numéros, cor.* 
cernant les observation» d’un visiteur d’Uu- 
tario, venu il l’Exposition de Sherbrooke. 
Il est boa de rameuer ces messieurs à U 
raison.

Aux personnes dont les occupa­
tions sont sédentaires.- Les hom­
mes dont les occupations sont sé­
dentaires, privés d’air frais et 
d’exercice, sont plus exposés aux 
maladies du foie et des rognons 
que ceux dont la vie est active et 
passée au dehors. Ceux-là trou­
veront dans les Pilules Végétales 
de l’armelee un restaurateur sans 
aucun doute le plus efficace sur le 
marché. On se les procure facile­
ment, on les prend facilement, 
elles agissent promptement et elles 
sont à bon marché d’une manière 
étonnante en égard à leur excel­
lence. 1

(lémouKtnitioji militaire qui nnrti lien

d’une protnenade â Montréal.
M. lo Dr r.-tinux cet allé panser 

uni* dizaine de jonm \ New Yotk.
M. et Mme B. A. Dugtl sont

à Montréal le jour d’actions de gr&oen, f’dro <ui voyage à NewAork.
18 octobre.

—Tl faisait tellement beau, hier, 
l'IlarniMiiin a décidé do donner un 
concert dans la soirée, au Oliàteau 
Frontenac. Il y avait encore beau 
coup de monde.

— M. In Dr J. A. Dare h'*, médecin 
spécialiste, n changé hch joura de bu 
r au n Coatioook dea mardi, jeudi et 
aaniedi après midi au mardi et ven 
dredi après-midi.

et Mme Oolin McKecknie 
etour d’un voyage à New-

— M.
Hont de 
York.

•L'hon. üéuntuur G. B. Baker, de 
Swoetahurg, était à Sborbroeko cette 
semaine.

■ Mme J. M orner et Mlle Morrier, 
de Ubicoutimi, eont en visite ch°z M 
F. Campbell, avocat.

■ Lu Révde Sieur Marie Léonin, 
supérieure générale don Petites Sœurs

scs des souffrances des enfants ut 
devraient être chassés du systè­
me. 1
BKOMTTON VILLE.

— La manufacture ch- ll«•ur^o et de froma­
ge du M. J. A. Lnpierre, de Bronipinnvil- 
le, » été ontièi«nient consumée par un in­
cendie, mardi soir. Lea peneM du M. La- 
piurro «ont de $0,000 nmiverlus par un hnsu- 
rance de $3,200.
FARNHAM.

Le Uév. Tère Léonard, supérieur du 
col i,g« S e Croix, <|in s’éiaii il Ü gé de gra­
ven biCHkiirua il y a quelques jour**, en toui­
llant, a été opéré avec suciùs ut sus méde­
cin», maintenant, e«|è.-ent pouvoir le »aii- 
ver. Toute lu population fait des vieux 
pour son prompt rétablissement.
ROXTON.

—M. Maurice Therriault «’eut fait do la Ste Famille, ont allée à Momram —La maiaon, la grang-* et antre» bâtisses
grièvement brûler un pied par la foute cook, N. B. de M. A. Brien, de Roxton Italie, ont été
H . . , j. » . . m - ,, , taseeh par un incendie, j«udi dernier. Men fusion, vendredi dernier a I usine —Nous regrettons d apprendre que Kril>|1 ^ per(ll, r<i(.„|te et ,,1^,,,-, ,ie
Jencke*. M. Therriault est sous les notI (, Hticien concitoyen, M (^yprien i,^R voitures. Il labourait dans son champ
soins du Dr Rioux. Gélinas, maire de lu ville de St Louis, lorsqu’il «’speiçut de Tinoendi», mais il était

— Dos touristes de Quincy, Mass., Montréal, est retenu chez lui ,lePuib p^V»14»outvie S^ôü!^'b'iIaiT,"n.’,'i
étaionb n Slterbrooke jeudi, se rendant une couple de |ours, par une gr»ye| ran(,e de $1,500.
au Lac Mégantic, où ils allaient an indisposition. L’excès de fatigue qu'il
Club house. Quoique» dames faisaient s’est imposée lorn du dernier inuendit 
partie de l’excursion. n déterminé une lièvre maligne qui nr

— La “Sherbrooke Power, Light met lmK cependant ses jours en dan 
and Heat Co." a fait ériger une rnl I "f'r

Les 
as» u

longe de 50 pieds carrés à sa station 
électrique. La compagnie fait instal 
1er les nouvelles machineries, actuelle 
ment.

-M. le juge Demers était à Mont

MORT SUBITE

Le choléra et tous les maux de 
l’été sont si rapides dans leur ac­
tion que la froide main de la mort 
est sur les victimes avant qu’elles 
se rendent compte que le danger 
est près. Si vous êtes attaqué, ne 
tame/, pus à vous procurer le re­
mède approprié. _ Essaye/, une do-

FARNHAM.
—,Jeudi do la semaine (Iitu è-», un piu 

vi« malheureux du uiun de Buti- Allen 
muti'haii sur le eh1 mm Je fer (’.T.R., lor* 
qui, S I «iqiiiii'lie d'uii irair, venaui en sem- 
.uvtr»e, il fui frapp , cl tue lusiaiitané.
nient.

— Vendredi dans la nuit le magasin de M. 
(î. Klein-, rue Principale, a été défoncé 
des objets valant $100 ont été enlevés. 

M. Elens croit eoiintd ro sea voleurs et lei 
vil surveiller étroiumeut. Ou s’aMend t 

dea arn toions d’un moment h l'autre.
— Samedi apiès-midi, un jeune Mayuatd, 

de Ste Brigitte, a folli «e faire tuer, eu vou­
lant arrêter deux chevaux qui avaient pris 
peur piè* de la gare du “Central Vermont”. 
Le jeune homme était à charger de lourdek 
jitcje» de bois sur »a voiture dans la cour A 
jois de A. H. Comcau, lorsque l'arrivée d'un 
train lit peur aux chevaux qui partirent t> 
hride ubalt ue, descendant la rue du Dépôt, 
.e jeuue'Mayuurd voulut sauter sur la voi 
ure et s’emparer des lôaes, mais nu put y 
éUNHir. Il louia «ou» les roues qui lui pus 
èreut »ur l« corps, lui broyant le bias drnii 
t lui causant des blessâtes interres liés 

grave». Le docteur F. (i. Slack espère 
pouvoir le sauver.

— Lejeune Aldor Rivet, l’élève du col 
lègu Sie Croix, de Fartilium, qui s'était en 
ui Je cette iiiatitutiou il y a tiois semaine» 

environ, est eutiii retrouvé. M. Ephnm 
Bmnit, cultivuieur de St. Lrégoite, ayant 
lu la nouvelle île l'escapade du jeune gu• 
çou, comprit tout de suite ({un ce deruiei 
niait bien l’enfant qu'il avait recueilli der- 

einent et qui se disait orphelin, et il 
*e liâtu d'avertir lu direction du collège 
Ste (Voix. Aldor Rivet s’occupait ch*z 
M. Bmoir à divers travaux et était traite 
omme t'ei f mt delà maisor. L’économe 
iu uollège est allé le chercher k St.-(ïré 
goire m Ta iamené à Fartilium, pour en 
mie, l'expédier chez ses parents, è Woon 

rock il, H. I.

r ,, , , . ... se thi Cordial du Dr. J. D. Kellogg
Li nouvelW* «ü répundait, meicrodi j j)0m. 1^ dysseaterie. et vous serez, 

tmtiin, qu’un homme était mort Hubi- immé(|jHteiuent .soulagé. 11 agit 
réal lundi ét h présidé dan» Paue de» I tentent, nu Grand Central Hotel. DéI avec une inerveilleuae rapidité et 
diviaionH de la Cour Supérieure. MM. fait, M. Olivier Fiché, contre imutre ne manque jamais de guérir. 1 
Iph avocat» Mahbou et Codère le félici | do» travaux exécuté» à la Hand Drill STANSTKA1).

Co., par la “Locomotive and Machine —Le*RAvd. A. Lee Holmes a fait Tacqui 
Co.,’’ de la Longue Pointe, a été trou ûtiou de l'aqueduc international de S ans 

dans sa chambre, à l’hôtel | ^'^R"ük “u co1' S 'wvr'’ ‘,ÜUr
UUUs

— M. Chs. Home, imn»re-mi>î'rp "ur la 
firme Ju Dr B»ll, è Roi k 1-DnJ, «’est fait

tèrent de «a nomination. M. le juge 
Dcmetri répondit en terme» trè» ha 
hile».

— Le cnnfi»’il fie réunira le 1 1 cou 
rant pour revtner le» liete» électorale». 
Comme beaucoup de noin« déjà iiificrite 
ont été envoyé» au Hecrétatre trésorier, 
le conseil «e propose, pour Tau pro 
chain, de faim payer 25 centins pour 
tout nom envoyé inutilement.

vé mort
Grand Central, mercredi matin. M. 
Fiché descendit de sa chambre, vers
G 30 liMiren a ni., entièrement habillé, 
à l’exception de «joii faux-col. Tl re 
monta satin prendre »on déj»ûner. 
Ver» 8 30 hr», la lille de chambre le 
trouva mort, étendu près de son lit. 
Il avait la figure noire. Fiusieur»

preudre Ht mutilUr Tavaut bras, lundi, dans 
une machine à hacher lu blé-dTudt) è ensila­
ge. Il a dû se faire umpiItJr le bras au ÇuU 
de.
THETFORD MINES.

— Un grave accident est arrivé à la mine 
d'amiante Bell, è Thet fard Mmes. (J»or-

en lieu ch z le pète de la mariée. Le» 
jeune» époux vont partis pour un voya 
ge do noue» à Québec.

—Un télégramme retpi ce matin do 
Scranton, U T., nnnoeçait !n décès de 
M. George H Bernard, pharmacien, 
dont Tépou»o (née Alice Lemaire) 
était de notre ville. La défunt était 
le beau-fière de notre concitoy**!! M 
F Fayett e. M Uie Fayette e»t partit 
cette avanl-tiiidi pour aller à Scranton

dépo
p»t attribuée à une maladie de cœur. 
H y a eu enquête mercredi »oir, prési 
déu par M. le cormier Bachand.

Les funérailles ont ou lieu ce matin, 
la cathédrale. L'enterrement eut 

lieu au cimetière St Michd.

curé leu premier» «oiu«, T» fût conduire 
rifô'el-D » u de Q lébcc. Sou état list trè 
critique
ST-JEAN.

—Les fête» de iharité au profit do Thôpi 
tal HuroiU lieu veni lo 25 octobre.

— La compagnie Siog-r a, paruîi.jl, Tin 
tuution d'érig-r une nouvellu usine sur son 

. j j ii nt t ci i atii. C«tio nouvelie uniiie aurait 1200
Il est COtinU partout. 11 11 J pieija (|H long «t quatre étages. Ce serait la 

JlttS une cite, une ville OU Ull lui-1 „|Up grandu du toulus celles qui sont déjà 
menu en Canaan ou 1 Huile Eelec- oouHtrupus.
trique dll Di'Thomas ne soit —u„ jiuirnalier du nom de D ibuc a été

•L« troifiième coucour» annuel de connue, partout où elle a été in- victime u'un accident a«»»z »érieux. Dubuo
labour de l'AiROciation de» Laboureur»* 
de Slnrbiooke et Belvédère aura lieu 
mercredi prochain, 10 octobre, sur U 
terrain de TExpositioi», ici. Dan» la 
soirée, il y aura amœinblée générale d« 
TA-taociation au Queen’s Hot**!, et 
dfitrinutiou ties prix. H y aura d 
discours.

— MM. Gerald Mitchell. Jule» La 
fraiiilmisp, jr, et Oampbell, île 
Banque des Cantons da l’Rit, (^liecur 
sale da St Hyacinth ). «ont tramferés 
le premier a Granliy, le second u 
Montréal, et le (rotstèmO à Htclimoild. 
M M. Guy L'vuiotlie, de Farnlnm.et

troduite elle s’est implantée pour travaillait à bord dHH barges qui sont actuel 
y rester. Certains marchands lenient dan» le canal, quand, tout à coup
peuvent suggérer quelqu’autre re- il tù une chute dans UquhIIs il
tuède aussi efficace. De telles re- -lo* l^toiw intHrne. a«.z g.av».. L-sméde- 
rominnndatious devraient être re- oi«« e«i>*rent que la viumne serétablirs, ne- 
t^ues avec doute. Il n’y a qu’une I p"'»11»111-
iluile Eclectrique, et c’est celle du Certaines personnes ont des at- 
Dr Thomas. Ne prenez rien autre taques périodiques de choléra ea 
chose. 1 | nadien, de dyssenterie ou de diar

rhée, et il leur faut prendre beau-
N r W 7 RP H R A I coup de précautions pour se sauverNEW AbfliKA |do ^ nmladie> changement

Oi-nouihn-ux . ’>-0 «.t *
fait* ti ch graml ’'T't!l’“-'° nient; les attaques. Aces persqn-
premiére représentât'on ici en 1JUL neg doUs recommandons le Cordial 
et le gérant, M. B oth, promet une |)0|]|< ]n £)yqgenterie du Dr. J. D. 

lutu. Ituy mmo.t.e, I rrHIll,(. eurprîHe ù tou» ceux qui ont Kellogg comme étant le meilleur
L R. Boivin, de Saint George-, de I» à ,H r(!préaentation de Z plira, remède sur le marché pour tous
Beauce, lo» remplaoent à St Hyacin Dfl0x CHOt8 dH nOB |ub.le» et populai I les maux de I été. Si 1 on en prend

- \p:™ HJÇ ...» ri'ouo ’.nion I’hw
reuse, bénite a St Augustin, comte ne» Clement, et nou» leur prédi-1 K01uéht. 2
Deux Mnntagnefi, M. W. C. Nobert, I on|( dH hertUX |AnriPrg justement ga I .vn, vvqTOWN

A Sh.rl»rook. He I. Seé.. Z-U”» a «é retoaché ; nou _L, d;t„i6rc, .v0„,
Singer, a eu la douleur, mardi matin, VH|je8 (jan8HH| nouvelle» muilque, nou- QjarM)e.HvorB« qui ont été favorisées d’uu 
de voir mourir ion épouse. ô*me yellea »eène», nouveaux costume», Lem,,,, exceptionnellement beau. Monsieur 
Nnhert, née Hermine Albina Fortier, nouveaux effet» de lumière, et le »pec Tabbé A. Cô é, curé de Ham Sud, nous a 
était .1» 45 <4tiu et. malade depuis 1 i " ■ a | fait un éloquent sermon nWorture ; mu-
, * c, . . • til» de oomœenter mousleur Coté qui, quoi-deux an». Son époux lui survit ainm j jj y. a de catarrhe dans Iq.^jeuoe, n’en est pas à son premier suc
que deux fil» et une fÜle. Leu funérAil <|u pgyg qUe ]eg Le soir, au Salut, des solo* furent
le» ont eu lieu hiei matin, à l’égliie atl^res raa|a(}ie8 mises ensemble, | chanté» par MM. lee abbée Carrier, curé de
calhàdralp.

—L’HH*eniblée annuelle de 1» coin j drw’r^iTrs Tê I en grand nombre aider à notre paeleur,
pagnie Stauatead and S*ie,^r00^^ I ^L^.w^naiputune maladielocale et v,00,icur l aljbé Bll,,,'iir®- D-puie long- 

r.n nvnit lieu prODOnÇaientUne malaOieiOCai^ et ( ^ Ie Uj<jr H’entendre nn chint si beau

n’aux dernières années était Garthby et Côte, oaréconsic?éréïngitèrissabie. PendantUhoristés forent les MM.
d’Ham Sud. Les 

du cleigé venu*

Mutual Fire luiurance Co. avait lieu | presci'ïvaient des^ëmèdês focauxI "’"’P"le pUl,ir, , , . ____------------------------------------- i------ _ i nous avait, é'é r> f taé. Mais ai nous avons
au bureau de la compagnie, mercredi et en continuant toujours à faillir fntenda do ch<otf un sermon, une autre 
après-midi. Le rapport préaenté par (p0htenir la guérison, en traitant! h(J8U ^ Dotre âne : un o«t«n»oir de
M. F. F. Buck, préaident, eut trè» »a le local, l’ont prononcé ingllérissa- valeur de $100 brillait d’un éclat nouveau 
tiulniBant C’était le 71e rapport ble. La science a prouvé que le ca-L,t inaccoutumé. C’est qu’il ét»it neuf et
llulHiaant Ueia.t lB /iH r“P.fj tarrhe était une maladie constitu- (loilué par notre ancien curé, Monsieur
annupl. La irout.ut lot.l He. b’Uet. KH'rue ew. ^ ^ oi il r.bb4P.ul n.i. ouci H. 8.. Adolph. H.
de dépôt» de la couipaguie eat aujour A._llfctra:toriacongtitution.‘‘Hall’s Dud»tr*ll. Qto de reoonnaissanoe ne lui
d’hui de $614,105.55. j--- --««éWl .................. a. .-----1,.............. ...... nr*«i#n* •«.**«"<»■
tntion pendant Tannée
98G 83. Le» pertes par .. r- -—- i oow ~ —r:~.—I certaine c’est au’il uott etre assure ae ia
Tannée, ont été de $36,963.98, BOlt marché. ,Fre,1<\ lP^l ieVre* oontinuatiou de notre souvenir qui aemble
quelque» centaines de piastre» “eat ^ft.?.8 df8 f? oe j-m»i« vouloir mourir,
moin» nue Tannée dernière & une cuillerée à thé. Il agit direc- _Si ua jeuoe médecin déaire ee placer, il
moin» que I année derniero. tement sur le sang et sur les sur- lfr. le hienvena au milieu de nous.

—L’érection d’une patinoire prè» de jface8 muqueuses du système. Ils HATiÆY.
Thôtel Château Frontenac est décidée, offrent un cent dollars P°l,r cha-
Le contrat pour »a cooitruction a été mie cas qu’ils failliront de guérir, t , ^ McKay, attelés à une giosse voiture,

- 1 Envoyez pour circulaires et témoi- ^".masser la o.étne de. Rirons, furent
gllftges. _ nHWN„v . n effrayés et p.rlirent tout-à-oonp. Le oon

Atlressez, F. J. DntiiMJBiX «K u. duoteur fut renversé et ae cassa un bras
Toledo, O. uu# guette qu'il y avait dane la vollnre 

Veudu par les pharmaciens, 75c. peraUta jusqu’à une grande montée, où elfe
Prenez les Pilules de famille de pat d^aoendre. Elle en fm quitte pour la

Hall pour la constipation. | peur.

—Ces jours dernier», les chevaux de M

accordé à M. W. H. McSwiggan. Le»

O
VifteU
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Durant audoin da cinquante un»
Le •• Sirop Calmant do Madame Winslow '• a été 
•n usage par des milliers ds mères pour isurs en­
fants poudant la dsntilion. Si votre sommeil est 
troublé la nuH par les plsurs et les cris d'u» «n- 
(aul qui seuRrs de ea doutitiou, hétes-voe» de 
vous procurer une bouteille du '* Sirop Calmant de 
Madame Winslow" poar U deatition des enfants. 
L’efficacité est saos égal, st votre petit malade eera 
soulagé immédiatement. Ares oonfianoe, A mères, 
oe remède est infaillible. 11 guérit la dyeeenterie 
et la diarrhée, régularité l'estomac et les intestin»
fait disparaître les collqaea, adoucit lo* humeurs
réduit les inflammations, et donne uuo énergie 
nouvelle a tout le système en géuérai. Le “ Sirop 
Calmant de Mm» wluslow ” pour la dentition det 
oufant» est ogreabl» an goût et est préparé d’a­
près la preeenption d’une des pins grandes célè' 
jritét médicales parmi les femmes et les nourrices 
dot Ktats-Unis. Il est on vsuto ohes tous les phar­
maciens, Jans U monde entier. Prix SA cents In 
boatellle Soyea certains do demander |te 
Hiaor OaLMXXT u» Man Wimsuiw.

Les plue Standee Pépinières du 
Canada.

ON DEMANDE
UN REPRESENTANT LOCAL A SHERBROOKE

Four vendre leu produit* do pépinière, de In 
trnnilèro qualité ; do* urbrofi fruitier» et pour 
'ornementation. La plu» grande linto dea va­

riété» de choix, robuste», cl bien choisie» pour 
donner bonne satisfaction dans lu province de
^iSmMKNCEZ TOUT DK SUITE, CK»'! 
LA SAISON LA PLUS FAVOUABLK FOUR 
FAIKK LES VENTES. Hien désavantagés 
1,0 paiement libéral. L'équipement élégant 
sans charge. 1,0 territoire réservé.

Kcriver. tout do suite pour les conditions et 
le catalogue.
STONB ft WELLINGTON

PÉPINIÈRB PONTBILL.
(Au delà do 800 acres.)

TORONTO - • ONT.
ETABLI EN 1870.

P. BXROXT,

CARROSSIER,
Je fat» aur commande les wagons à coussinet 

ou pneumatiques de toute deaoription. J'ai 
aussi en vente de» wagon» couvert», en gran 
de quantité.

Je fabrique aussi toute» sorte» de cabriolet» 
wagon» de travail, otnnlbu» d’hôtel, etc., et t 
désir, je puis leur mettre de» bandage» en ea 
outchouo ; bandangufi h coussinet ou do caout­
chouc dur appliques aux vieille» roue» aur de­
mande. Je me procure me» bandage» d'une 
de» meilleure» manufacture» de caoutchouc 
do» Etats-Unis.

Tout ouvrage garanti, et le» prix et les oon 
dltlona pour oon venir aux acheteurs.

Réparation h de toute» aorte» faite» nou» lo 
plu» court délai passible.

Peinturage et vernüwago des violllos voitu­
re» une spécialité ; aussi bourrage. Le tout à 
des prix modérés.

P. BIRON
SlEEBUBUOOICHl—3D0T.

Beurrerie de Lennoxville
Le soussigné aura en vente, fur

LS MAEOHÉ DE SHERBROOKE, 
Samedi Prochain,

et tous les samedis subséquents, 
de

600 à 1000 livres de Beam
de première qualité qu'il vendra, 
samedi prochain, le 29 septem 
bre courant, à raison de

23* CENTS LA LIVRE, 
à prendre pas moins de 2 lb«. 
la fois.

AGENOR BOURQUE.

Sans les PILULES ROUGES je serais Morte
Pas une Femme ne peut résister à ce que je souffrais.

Mon médecin m’avait dit que je ne guérirais jamais. Maintenant je suis 
gaie, alerte et j’ai tout le bonheur que je puis désirer.

Madame Binette, dont on trouvera plus loin la 
lettre pleine de gaieté, de vie et de bonne humeur, 
est un des cas les plus remarquables de ce* que 
peut la volonté d'une femme bien décidée à se
guérir. , . , - - , ,

Lorsqu'elle s’est adressée aux Médecins de -a 
Cie Chimique Franco-Américaine, son cas était un 
des plus graves qui leur eussent été soumis.

F.lle souffrait d’une maladie interne très avancée 
qui s’était compliquée de troubles très sérieux de 
la vessie. Comme elle le dit elle-même, elle était 
tombée si bas que la mort eut été préférable à un 
tel martyre.

La moindre notion d l'organisme humain per­
met à toutes les femmes de se rendre compte >U* 
ce que pouvait endui cette pauvre malade, (.'el­
les qui ont eu à travailler à de lourds ouvrages, 
dès leur jeune âge, comme il arrive à la grande 
majorité de nos canadiennes—quelquefois plus 
courageuses que ne le permettent leurs iorces - 
connaissent les conséquences de cette imprudence.

.Mais, à quoi bon vouloir faire la k\'on ; c’cst 
hien beau d’accabler de conseils une mère de fa­
mille, une femme d’ouvrier, de leur dire de se 
ménager, de ne pas épuiser leurs forces.

Mais alors qui fera le manger de l'homme, qui 
fera le ménage, qui lessivera le linge, qui soignera 
les enfants?

La loi du travail est dure, mais c’est la loi.
Nous devons prendre la vie telle qu’elle est et 

non pas telle qu’elle devrait être.
Voilà une femme qui était malade; elle souffrait 

de la vessie et d’autres maux, elle s’est adressée 
inx Médecins de la Cie Chimique Franco-Améri­
caine, ceux-ci l’ont examinée, lui ont ordonné les 
Pilules Rouges et ils l’ont guérie.

Pas besoin de midi à quatorze heures, ni d’ali­
gner des livres de médecines, des dictionnaires (t 
<les énumérations de maladies jxnir faire com­
prendre ce que cela veut dire.

Voici un cas hien clair:
Madame Binette, de 1 lawkesburv, Ontario, 

souffrait depuis douze ans d’un retranchement 
d'urine que les médecins ne pouvaient pas guérir.

F.lle était vouée à la mort.
F.lle a pris les Pilules Rouges et elle a été gué­

rie.
Maintenant, nous disons aux femmes* qui souf­

frent de la même maladie, et que les autres remè­
des ne peuvent guérir:

Lisez et prenez:

Mme I. BINETTU, Hawkesbury, Ont.

1 lawkesburv, 10 mai, D>o6.
Cie Chimique Franco-Américaine, Montréal. 

Messieurs,
J’ai peut-être un peu tardé à vous écrire et vous

avez sans doute pensé que je vous oubliais en ces­
sant de vous tenir au courant de ma guérison. 
Mais non, je ne peux pas vous oublier parce que 
je vous «lois tout. Où serais-j# sans vous? Je 
serais morte sans aucun doute, car pas une femme 
ne pourrait résister aux souffrances que j’éprou­
vais quand je nie suis décidée à vous écrire.

Depuis douze ans je souffrais d’un mal interne, 
d une maladie de la vessie et d’un retranchement
d’urine incurables. Mon médecin m’avait dit que 
je n’en guérirais jamais et je le croyais hien. J’ai 
passé par des heures terribles. T’avais des éehatiffe-
ments intolérables, à me faire erier et tout mon 
corps tremblait. T.a mort eut été préférable à un 
tel martyre.

maf Lorsque je me suis adressée à vous, c’était 
’dernière espérance et je m’y suis accrocbée avec 
ardeur. Aussitôt que j’ai reçu de vous les Pilu­

les Rouges et l’indication du traitement à suivre, 
je l'ai suivi avec une constance parfaite.

Je crois bien que la volonté y a été pour beau­
coup. J’avais confiance en vous et je voulais me 
guérir.

Je comprends bien que mon cas était très avan­
cé, mais vous avez rnis une patience admirable à! 
suivre, tous les progrès du traitement.

Cela ma pris 20 boites de l'ilules Rouges pour 
me remettre complètement sur pied, ..tais le succès 

a été complet, surprenant. Mes douleurs épou­
vantables du passé m'apparaissent aujourd’hui 
comme un mauvais cauchemar effacé. Je suis 
gaie, vive, toutes mes fonctions s’accomplissent à 
merveille et j'ai tout le bonheur que je puis dési­
rer; je ne souffre plus d’aucune maladie. Bien à 
vous, Mme Isidore Binette, I lawkesbury, Ont. a

CONSULTATIONS ORATUÏTKS. — Adres­
sez-vous par lettre ou personnellement, au No. 
274, Saint Denis, si vous désirez avoir des con­
seils, Les Médecins de la Cie Chimique Franco- 
Américaine vous donneront, tout à fait gratuite­
ment, les informations nécessaires pour l’emploi 
des Pilules Rouges et vous indiqueront aussi un 
autre traitement si votre maladie le requiert.

Dhl' ILZ-YOT S. Les Pilules Rouges sont 
toujours vendues en boîtes de 50 pilules. Chaque 
Imite est recouverte d’une étiquette imprimée en 
rouge sur du papier blatte. Les Pilules’Rouges 
que les marchands vous vendent à l’once, au 100 
ou a 25c la boîte, ne sont pas les nôtres; ce sont 
des imitations, car jamais nos Pilules Rouges ne 
sont vendues de cette manière.

Cos charlatans qui se font appeler docteurs, pas­
sant par les campagnes, allant de maison en mai­
son, se disant envoyés par la Cie Chimique Franco- 
Américaine. sont des imposteurs toujours, car ja­
mais nos Médecins ne sortent de leurs bureaux 
pour soigner les femmes malades.

Si votre marchand n’a pas les Pilules Rouges 
'le la Cie Chimique Franco-Américaine, envoyez- 
nons 50c pour une Imite ou $2.50 pour six boîtes, 

a \ant bien soin de faire enregistrer votre lettre 
contenant de l’argent, et vous recevrez, par le re­
tour de la malle, les véritables Pilules Rouges.

vos lettres: CTK CTTTMTQDTO
^CO-AMISRICAINE, 274, rue Saint-Déni*

AU PUBLIC QUI FUME DU TABAC
Confrontez un beau choix de tabac à cet 

établissement: Il y a le Kinkead’s Navy Cut, 
Kinkead’s Flake Cut, le mélange Perique sans_ • 1 M ^égal ; ce sont nos marques qui se vendent le 
plus. La manière dont ils sont mis en paquet
peut avoir son effet sur leur popularité. Ils 
sont mis dans des boîtes brevetées fermées 
hermétiquement, mais contenant une éponge 
d’humectation.

A. E. KINKEAD & CO.
113 Rue Wellington, Sherbrooke.

THEATRE CLEMENT
SHERBROOKE, QUÉ.

9 " “E " " m9

3SÆA.THSTE1E S-A-IMIEDI,
Le Spectacle Opéra

Nouvelles Danses.—Nouvelle Musique.—-Nouveaux Costumes.—Nouveaux Effets de Scène.— 
Des Pluies d’Etoiles Volantes.—Des Pluies de 40,000 verges de Confetti Serpentins.—Un Désert 
de Scènes Magnifiques.200 -- PERSONNES DANS LES ROLES ET LA DANSE - 200

Le tout un rêve admirable de féerie. (

B TT PI BJ A. TT OTTVJEDUT S-A.3WEE3IDX, 0 OOT-, -A. 0 HI. -A.. IMI.

Prix : Soir, 3Ec, 50c, 75c. Galerie, 15c. Matinée, en­
fants, 25c ; adultes, 35c, 50c.

<a-SOU8 LES AUSPICES DU 53e RÉGIMENT.
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La Sorte Que Vous Avez Toi^jours Achetée et qui est en 
usag-e depuis nu delà, do 30 ans, porte la signature de 

— <'* a été faite sous sa surveillance 
TV-' ~'t * personnelle depuis sa découverte.

(t C+'-U^ Xo permettez n personne de vous 
tromper à ce sujet. Toutes les Contrefaçons, les linitu« 
lions et celui que l’on dit être tout aussi bon ne sont 
que des essais qui mettent la santé des 15él>és et «les 
Hnfants eu danger—Inexperience à l’eueontro des essfiis.

Qu’est-ce eue Castoria
Castoria est un substitut iuofl’ensif à l'huile do Castor 
nu Parégorique, aux Gouttes et au Sirop Calmant.
11 est agréable au goût. Il ne contient ni Opium, ni 
Morphine, ni autres substances Narcotiques. Son ûgo 
est sa garantie. Il fait disparaître les vers et câline 
les Indispositions Fiévreuses. 11 guérit la» Diarrhée et la 
Colique. Il soulage les maladies causées par la Dentition, 
guérit lai Constipation et lu Flatuosité, Il s'assimile 
la nourriture, règle l'iüstomuc et les Intestins, donnant 
tm sommeil nature! et réparateur. Lu Panacée des 
Eufants.—I/Atm do la Mère.

&E VERITABLE CASTORIA PORTE TOUJOURS
la Signature de

La Sorte Sue Yons Avez Toujours Achetée
En Usage Depuis Au Delà De 30 Ans.

J
^TnruiitüurfiM—

LE VIN
de

QUININE de 
CAMPBELL

Rend ie Sommeil 
et l'Appétit.

FORTIFIE
UN TONIQUt PARFAIT

Keiornmjndc par les médecins
K. CAMPBELL i CIE, MPRS., MONTREAL

«FJFEI

Courroies 
“Maple Leaf"

--------- e n----------
Toile j<-Coton Piqué
Dominion BeltiNgCoLtd.

HAMlliTOf^XANADA.

'sOfiits 'tii 
!>' 1 i, -, tl.l III t L llr i, 
K-tt.llllK -
iiïstmi nrir/.niE
ERAM :> IMt .s.t.US( , j

10 * klii- S u n t-l uis 
Aloutrr., l.

Nul Disappoint ornent
lauii li leinme «| i l'ail u wij{i‘ <J< ■;

Teintures Tisriiues
Suive/ Ifü iiir. ions < t I. ultr.'. , .! 

as *uix, * i •,’lc Vous
«Issirea, et tU-.; «.iiîci : l

BOBniMnraHp1
3.

(OBTENUES PROMPTËMENU
Avez-vous ui*.: i<l«-«- '/ -si oui, (Icninmlez le 

Guide de rinvemeur i|ui v ,u- •' la envoyé ^tatU 
j»ar Marion ft Miirion, I wrnieurs-Conseilt, 
Hiir.nnv- I Hililiciî ■ \ Y rU ‘l.ifr, Motitténl,
" let ou? (. Stic t. WashiiiL'ion. D. C.

la I.aill,

les l’iui:.
etc., et

10 cts.
Ir paquet 

partout.

ORAYLEY SONS & CO., Limited, 
Montreal. P.Q.

DN ACCIDENT.
Au lycée, Lepreut et Dumoitsel 

furent de* ennemie irréconciliables. 
Aprè* le bachot, la vie lee sépara et 
île avaient presque perdu le souvenir 
de leur haine, lorsqu’un beau matin 
ile se retrouvèrent.

Une même ioterrogation leur vint 
aux lèvres :

—Tieue ’ vous habitez donc l’apot 
teviile?

—Oai.
—Kst il indiscret de tous deman 

der ce que vous faites? dit Lepreux.
—Nuilement !...Je suis rédacteur 

an miuistère des Finances, répondit 
D.imoissel.

— Et, vous préférez habiter la ban 
lieue que Pans?

— Oui, l’air y est bien meilleur...
—Alors, vous êtes abonné au ehe 

min de fer?
' — Certainement...
Avec un soutire éuigmatique, Le 

preux déclara :
— Moi, Je suis chef de gare de Pa 

polteville.
—Ah!
lis sc regardèrent dans les yeux, 

et chacun comptit que les hostilités 
allaient reprendre.

—Allons, bien du plaisir, monsieur 
le chef de gare, dit Dumoissel.

—Je vous eu souhaite beaucoup, 
monsieur l’abonné, riposta Lepreux.

Et ile se tournèrent le dos.
Le lendemain, Dumoissel avait à 

pmue eu le temps de s'asseoir dans 
son compartiment, que Lepreux sur 
git à la portière.

—Cartes et billets ! s’il vous plaît.
Justement, Dumoissel, parti préci 

pitammeut de chez lui, avait oublié 
sa carte d'abonnement.

— Payiz ou descendez! ordonna 
Lepreux triomphant.

Dumoissel paya.
Le Jour d'après, nouvelle appari 

lion ne M. le ch“f de gare à la por 
lieu*.

— Allons, bon ! grommela Duinois 
sel, je émir* ipo* j'ni en core oub'ié...

El enuj bà'c, il se uni :'t rh tcIi-t 
le piécienx eailon ilaus les d tïeren 
’en poche.4 l** "tMi Ve**lou, île mou gl 
lel, ib’ Hou panla Oii...

— Avez vous voue abonnement,
< ni ou mou? crie. Lepnux, qui près 
• entail vaguenunt que sou ennemi 
•*’olT nil, ha lele.

— Je ne ^au<, monsieur le chef de 
gare .'...Devant Dieu et les voyageurs 
ici présents. Je Jure que Je ne suis 
pas. El, ilans l’espoir de noua tirer, 
vous et moi, île cette cruelle inoerti 
tuile. Je cherche, monsieur le chef de 
gare !...Vous pouvez le constater, Je 
cherche...avec lenteur, Tuais avec 
soin...

Ce disant, Dumoissel se déchaus 
sait, retournait la coiffe de son cha 
peau, ouvrait le boîtier de sa montre 
—et se lamentait :

— Il va falloir encore que Je paie!
Déjà M. le chef de gare se prépa-

TEMOIGNAGE D'UN HOMME VRAI
FIENT HEUREUX

Je voudrais pouvoir crier à tout l’uitivera les bienfaits des Pilules 
Moro, dit M. Jérémie Duval, d’Asbestos* Que.

** Quand l’estomac va, tout va, 
et quand l'estomac ne va pas, 
rien ne va.”

Ceci est un axiome tellement 
courant qu’il en devient banal.

Un bon estomac c’est un bon 
appétit et des digestions faciles, 
c est une source de force, de sau­
te, de vigueur et de bien-être.

Un mauvais estomac c’est le 
désordre de tout le système. C’est 
la dyspepsie, c’est la gastrite, la 
maladie de foie et d intestins. 
C’est un état constant de mal­
aise, de lassitude, de tristesse, de 
mélancolie, de nervosité avec in­
somnies et cauchemars.

Voilà tout ce qui résulte d’un 
mauvais estomac.
«Un homme peut-il être heu­
reux, peut-il travailler convena­
blement dans ces conditions-là?

Certainement non.
L’estomac est un véritable ar­

tisan de bonheur ou de misères, 
suivant qu’il est malade ou qu’il 
n’est pas malade.

Mais comment guérit-on un 
estomac malade?

l’ar une méthode bien simple, 
en le désinfectant et en tonifiant 
le grand régulateur du système, 
c’est-à-dire le sang.

Aussitôt désinfecté et tonifié, 
i’estomac se trouve allégé, il 
commence à revivre, reprend ses 
fonctions, digère et bientôt le 
corps n’éprouve plus de malaise.

Ainsi, prenez un cas qui vient 
à notre connaissance, celui de 
Al. Jérémie Duval, chauffeur 
dans les mines à Asbestos, dont 
on trouvera plus loin le témoi­
gnage fort élogieux pour les Pi­
lules Moro, étudiez-lc bien. Voilà 
un travailleur qui était épuise 
I>ar Je mal d’estomac, il entre­
voyait déjà la misère pour lui et 
les siens, s’il était obligé de quit­
ter son ouvrage. Trois méde­
cins l’ont soigné sans succès. Il 
s’adresse alors aux Médecins de 
la Compagnie Médicale Moro, 
qui lui enseignent le vrai remède 
pour guérir son estomac: les Pi­
lules Moro. - Il prend ces Pilu­
les et au bout de quelques mois 
son estomac est rétabli, sa fa­

ll. JEREMIE DUVAL,
Asbestos, Que,

mille est sauvée et il se proclame 
un homme vraiment heureux. 
Quelle preuve plus convaincante 
peut-on donner de la valeur 
réelle d’un bon remède?

Lisez donc cette lettre:
Asbestos, n avril, 1906.

Chers Mesieurs,
Je viens prendre quelques ins­

tants pour vous dire que je suis 
parfaitement bien depuis que j’ai 
pris vos Pilules Moro pour me 
soulager d’un mal d’estomac qui 
avait résisté aux efforts de trois 
médecins.

Mes douleurs d’estomac ont 
disparu comme par enchante­
ment au bout de l’emploi de qua­
tre boîtes seulement. J’étais, je 
vous l’avoue, loin de m’attendre 
à une guérison aussi complète. 
Quand je vous ai écrit je n’é­
tais pas malade au lit, mais j’é­
tais très misérable! Ma diges­
tion ne se faisait pas, je ne pou­
vais manger qu’un peu de gruau, 
aussitôt que je voulais avaler de 
plus forte nourriture je me sen­
tais étouffé et torturé affreuse­
ment.

Je vous demandais de toutes 
mes forces de me guérir parce 
que je travaillais à un ouvrage 
très pénible pour donner le né­
cessaire à ma famille.

Cela me fait plaisir de pouvoir 
vous dire toute ma reconnais­

sance qui est sans borne, puis­
que, grâce à vous, j’ai pu conti­
nuer mon même emploi de chauf­
feur. Vos bonnes pilules m’ont 
rendu la santé. Que de pau­
vres misérables pourraient faire 
comme moi, se guérir et 
être heureux, car la santé est le 
plus grand bonheur auquel un 
homme puisse aspirer! C’est 
seulement dans les Pilules Moro 
qu’ils la trouveront. Pour moi, 
j'en suis certain, car je n’en ai 
pris que quatre boites et cela a 
été suffisant jxiur me guérir. 
Pourtant j’étais très malade 
quand je vous ai écrit et je vou­
drais pouvoir crier à tout l’iini- 
vers les bienfaits des Pilules 
Moro !

Recevez les remerciements et 
agréez la reconnaissance d’un 
homme vraiment heureux.—Jé­
rémie Duval, Asbestos, Oué.

Les Pilules Moro pour les 
Hommes ont fait pour des mil­
liers d'hommes ce quelles ont 
fait pour M. Duval, c'est-à-dire 
quelles les ont préservés lors­
que leur santé était à la veille 
d’une ruine complète; elles ont 
calmé leurs craintes, ramené le 
courage dans leur âme et aussi 
le bonheur dans leur foyer.

CONSULTATIONS GRA­
TUITES.

Adressez-vous par lettre ou 
personnellement, au .\o. J72 rue 
Saint-Denis, si vous désirez avoir 
îles conseils. Les Médecins de 
la Compagnie Médicale Moro 
vous donneront, tout à fait gra­
tuitement, les informations né­
cessaires pour l’emploi des Pi­
lules Moro et vous indiqueront 
aussi un autre traitement si vo­
tre maladie le requiert.

Les Pilules Moro sont en 
vente chez tous les marchands de 
remèdes. Nous les envoyons 
aussi, par la^ malle, soit au Cami­
lla ou aux Ivtats-Unis, sur récep­
tion du prix, 50c une boîte, $2.50 
six boites.

Toutes les lettres doivent être 
adressées: COMPAGNIE ME­
DICALE MORO, 272, Saint- 
Denis, Montréal.
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VIN

Tonique efïicace 
«Stimulant energfique

EnricHit le «Sang 
Excite l’appétit 
Aide la digestion

antres resedas soulagent 
le Vin St-ütisket guérit

Certificats
Boivin, Wilson & Cie, Montréal. I

; Boivin, Wilson & Cie, Montréal.
J'ai acheté pendant deux ans nu 

Vin St-Miehel et je puis certifier qu’il Messieurs,
est un tonique puissant, je le préfère û ..tous les vins recoustitutanU qui „e . Ma. 8a^é .est infiniment meilleure 
vendent actuellement ; son dge véné- j {J-!n,,s que J' 
rable est la meilleure preuve de son
efficacité.

Votre toute dévouée, 
Majjamiî P. Cyr,

St. Scholastique.
Co. Deux Montagnes.

e me sers de votre Vin 
Je conseille à ceux qui 

sont faibles ou débiles d’en prendre, 
c'est le meilleur tonique.

Madamr Chas. Cotic,
Isle Verte, 1\Q.

Boivin, Wilson & Cie, Montréal. 

Messieurs,

J’.'d fait usage du Vin Saint-Michel, 
l.es résultats ont été des plus satisfai- 
saiits et je puis maintenant le recom­
mander comme un excellent tonique.

Madame P. Duhrkuii,,
St. Félicien,

St. Jean, P.Q.

■gssiqMi

rait à délivrer le reçu de l'argent qu’il 
escomptait recevoit...quand Duuiois 
sel poussa un cri :

— Oh L..uh I pur exemple (...le voi­
ci ce cher abonnement, objet de ma 
sollicitude {...Admirez, monsieur le 
chef de gare, combien est grande ma 
maladresse 1...11 se trouvait à sa pla 
ce accoutumée, dans la poche exté­
rieure de mon veston, alors que je 
prétendais le découvrir dans la coiffe 
de mon chapeau. Ab 1 le proverbe 
est toujoure vrai, qui affirme que l'on 
chercha souvent bien loin ce que l’on 
a sous la main I

Mais Lepreux ne l'écoutait plus. 
Furieux, il avait tourné les talons, 
cependant que s’esclaffaient les voya 
gears.

Or, Dumoissel ne se contenta pas 
d’avoir pria cette revanche. Pen* 
dant des mois, il chercha le tour qu’il 
pourrait joner encore impunément à 
M. le chef de gare de Papotteville.

Une après midi qu’il pâlissait au 
ministère, sur une vérification de 
compte, il poussa un cri de joie 
“Eureka!”

—Ta es malade? demandèrent les 
collègues.

—Je tiens ma vengeance ! s’écria 
Dumoissel.

Et il exposa son plan.
—Tu ne feras pas ça !
—Je ne ferai pas ça?... Dès ce 

soir!

prévenir le chef di* gare.’’ .lu viem 
doue, monsieur le ch *f île gare, vous 
prévenir du l’accident survenu au 
distributeur.

E. G. Gluck

UNE MAISON PAR FAMILLE

Comme les douze conps de minuit 
sonnaient à l’église de PapotteviUe 
Dnmoissel pénétra dans la gare.

—Où est le chef de gare? deman­
da-t-il à an employé.

—Il est couché... Il a’eat couché 
avant la fin de son service parce qu’il 
était souffrant.

—Eh bien 1 courez le chercher ! Un 
accident vient d’arriver...

Un accident! L’employé n’en en­
tendit paa davantage. Il se précipi­
ta chez Lepreux.

Cinq minutes après, celai ci apps 
raissait à peine vêtu, les yeux gros 
de sommeil. A la vue de Dnmoiasel, 
il eut un sursaut.

—C’est vous?...Qu’est ce que c’est 
que cet accident?...

Voici, monsieur le chef de gsre. 
Désireux de goûter le chocolat dn 
distributeur automatique, j'ai glissé 
tout à l’heure une pièce de dix centi 
mea dans la fente de l’appareil, mais 
J’ai eu beau tirer la poignée “ad h jc” 
nulle tablette n’est apparue...

Lepreux ouvrait de grands yeux 
ahuris.

Imperturbable, Dnmoissel coati* 
naa:

—J’allais m’abandonner à no dé 
seapoir violent, lorsqne je 1ns l'invi­
te 1 “En cas d’arrêt de l'appareil,

Le Dr George Johnson, ex stnlis 
ticien de la Pniasanct1, coule inaiute- 
nant des jours paisibles dans la terre 
d’Evangéline où il possède un inunen 
se verger. Entre ses guerres contre 
les chenilles et les vers rongeurs, le 
vers rongeurs, le docteur trouva le 
temps d’écrire des articles au sujet 
de statistiques, dans les colonnes in 
titulées : Chats on the Censua” de 
“l'Acadien” de Wolfville, t N. E. 
Dans le dernier numéro, il y démon 
tre que les Canadiens sont des gens 
qui se logent bien.

“Un mot ou deux, seulement, à 
propos des grands résultats des re 
censementa,” écrit le Dr Johnson.” 
Il y a un million de familles résidant 
dans la Puissance, c’est à dire que 
tel était le nombre au moment du re 
censément de 1901. Toutes ces fa* 
milles sont excessivement bien lo 
gées, car presque chacune d’entre 
elles a sa propre maison. D’après 
les rapports du recensement, on a 
fait des investigations sur la condi* 
tion de toutes ces familles, sauf 
toutefois celles habitant les territoi 
res non organisés du Nord Ouest et 
quelques districts également sauva­
ges de la Province de Québec, 1,018, 
502 familles furent étudiées (afin de 
savoir comment elles ee logeaient), 
laissant de cOté 52,445 sur lesquelles 
on a pu obtenir des renseignements. 
De ces 1,018,302 familles, 895,153 
avaient chacnne sa demeure : 29,563 
maisons abritaient deux familles cha 
cune ; 2,618, donnaient asile à trois 
familles, et 968 en logeaient quatre 
on plus. Presque la moitié de ces 
895, 153 familles, c’est à dire 488, 
786 ou 49.6 par cent familles, occu 
paient des maisons ayant de aix à 
dix chambres. Ce qui signifie que 
pré* de 50 families par cent étaient 
apacieusement et confortablement lo 
gées, étant donné que la moyenne 
des familles dans la Puissance se

composent (le cinq persouncs. l'iua 
de 13 familles pur cent ont iIh<* mai­
sons de cinq piece*» ; pins de 14 par 
cent, en ont de quatre ; peu près 
dix par cent, ont des logement» de 
trois chambre», A peu près liait, en 
ont de deux, et sept par cent ont des 
résidences de onze appartements ou 
plus. Ces informations indiquent 
que les Canadicna ont atteint une 
certaine aisance et n’ont pas besoin 
d’envier les autres peuples. Noua 
sommes dee gens qui caressons l’idée 
d’un “chez soi” et nous bataÜlons 
pour nous procurer des maisons con­
fortables.

Chère Mère
Vos petits enfants exigent des soins ronstaali 
par les temps d'Hiver et d'Aotomne. Ils coo* 
tracteront la rhume. Connaiiaer-vous Shiloh’s 
Consumption Cure, le Toniqua des Poamoos, et 
ce qu elle a accompli pour tant d'autres T Elle 
est réputée être le seul bon remède pour toutes 
le* «nalsdi** des conduits aériens chez les enfants. 
Elle est absolument inoffensive et elle eu 
agréable au goOt. Guérison garantie ou votre 
argent ions est retourné. Le pria est ajc. la

médecine 
3«4*

bouteille, et tous les marchands de 
vendent.

«SHILOH
sje^^^TojaJe^jarchandsJajaraatissentj

Inoffcnsif, il unr jiu- i 
rrtc absolue, ) urrit en t"

48 HEURES <
les écoulements qui , 
évitaient aiün-ful ) 
des semaines de tum ( 
ment p.ir le copnlm. ( 
le cubébe, les nii.ii'', 
et les injections.

Kiderlen
U n» Par. U fin F«rt 

U Meillear n Uftl.
Fabriqué par la Distiilene 'Netherlands,1 

U plut eoasidérabb daat la Hollaade. le 
Cm Kithrlsa y est reconau comma le 
•csllemjl jouit tfuoe vogue inmisii

S. B. Townsend a cie.
/ bOt NT» OOUO Cf CANADA MON TNI AC,

LISEZ

L'ALBUM UNIVKBSEL
Lo Boni magazine publié en françain au Ca­

nada.
IlluatmtionH canadicnneit, Littérature,Keuil- 

letona Henaatiomiolri, Modes.
Abonnement, $2.60 par an.

Kn vente dans tous les dépôts de journaux. 
5 contins lu numéro.

Doiuunder. un numéro spécimen gratis.

THE MONTKAL PHQTO-ENGRAVING 
COMPANY,

Atelier do Photogravure.
Toutofl sorteM de travaux de photogravure 

et de gravure entrepris et garantis pour Télé- 
ganou et lu Uni.

Demt-tons en dessine on ligne houb le plus 
court avlB.

Spécialité : "Catalogues” qui exigent le meil­
leur goût ut la plus grande attention.

The Montreal Photo-,
Bngraving Oo.

BAtlsflo de l’Alhum Universel, No. fil rue 
Stu Catherine Ouest, coin do la rue St. Ur 
bain, Montréal.

K. MACKAY. Propriétaire.

E. J. PAGE
Relieur et Fabricant de 

livres de Bureaux.
104*106 RUE WELUNCTON.

Moreney & Millet,
lAlOHilDS M CHAUSSURES,

Ont dissous société*

H. H. MOREHGY
Lui-même conduira le commerce * l'avenir 

11 ont k adopter le système employé avec tant 
de succès duns les villes uonsidérables, celui 
de ne vendre que les lignes bien connues et de 
manufacturiers spéciaux, et il vendra les 
chaussures "Union Made presque exnlunive- 
mont.

Quebec Qntral
^ Railway

Horaire pour l’Automne et l'Hiver. 
Le et après Lundi, 8 Oet 1906,

I.ei> trains circuleront comme suit :
QUITTENT 8IIKKHROOKK

KXPÏtKBS I>K BOSTON KT NEW YOBIC- 
LhIkm) Hherbroo'cr. 7 30 u. m. (tous les jours 
oxcep'e le dimanche), arrive Lévis l.oo p. 
m., arrive Québec 1 15 p. ni. Char Pull- 
mun du dprtngtldd k Québec et char Pull­
man do Boston a Sherbrooke, faisant cou 
neetion avec lo char Pullman do Spring- 
held à Québec.

Ntmc-Lo char Pullman laissantSpringlinld 
lu samedi no sc rend pas plus loin m au 
Newport lu dimanche malin.

PASSAU KH—Laisse Sherbrooke i.GO p. m., 
arrive 1.6vis t) 2) p.ui., arrive Québec Ü.3.1 
p m , tous les jours excepté le IHmanohe

ACCOMMODATION—Laisse Sherbrooke D.S*._____________ 3*)
u. ni., arrive Lévis 7.15 a. ug, arrive Que 
bec 7.30 o. m., tous les jours excepté le 
Dlniauohe.

Aussi convois faUant correspondance sur lu 
division de Mégantio.

AKKIVKNT A 8HKKRKOOKX
KPPRK88 DK BOSTON KT NKW YORK — 

Laisse Québec 2.30 p, ni., luLso Lévis 3.00 
u. m., arrive Sherbrooke 8.10 p. m. Char 
Pullman do Québec a Spriuglleld, faisant 
connection k Sherbrooke avec le char Pull­
man pour Boston, tous los Jours excepté te 
Dimanche.

Notk—Lo char Pullman laipsant Québec lu 
samedi fuit c.nnueollon à Serlngtluld avec 
le char Parloir, activant a New York a 2 15 
p. m., au heu du 11,27 u. m. comme les au­
tres jo”rs.

PASSAU Kit—Laisse Québec 7.30 a. ni. laisse 
Lévis 8 00 a.m., arrive Sherbrooke 1,10 
p.m. tous lus jours excepté lu Dimanche. 

ACCOMMODATION—Isilsse Québec 0.30 p. 
m., lalsy» Lévis 7.00 p ni., arrive Sher 
brooke iUO a. m. laisse Lévis tous les 
jours excepte le Samedi.

Aussi convois faisant correspondaneo «ur la 
division dn Mégunlir.

Pour tableaux horaires, billets ut ionics lu 
formations, adressex-vous a hiiciiu des agents 
de la compagnie.
J. M. vv ALS:* K. O. UKUNDY.

Uér. Uén. A. u. P.

BOSTON & MAINE R. R.
•— A rramrmmmts il'Klé —

JLE 25 JUIN 1906
t,es convole circulent tous los Jours 

«xoapto le dimanche, et loreone 
marqué autrement.

Lies PRA1NH Ql/rmCNT KtlKRUROOKK
M A LLK 0.20 a m. pour St. Johnsbury, Wor­

cester, Bn*tou, Springlicul et New York.
KX PR K^S-10.30 a. m„ arrive Bo.v.on 8.15 

p. m.
KXPRKHS DK NKW YORK-0.50p. ni., arri­

ve New York 7.,*’0a. m.
MKLK- 10.00 u. ni., arrive Newport 12.10 p. m.
LOCAL -5.20p. m.. arrive Newport 7.00 p. m.
EXPRESS DK NUIT—D.iî p. m. pour Ho.don.

ARRIVENT A SHERBROOKE.
VENANT DU SUD--Express laisse Bosion 

1.00 p. m., Worcester 11.40 u. m., Portland 
13) p. m., Sprlngltcld 0.10 m m., arrive 
Sherbrooke 11.10 p. m.

L’EXPRESS DK N UlTiaisso Boston 7.30p.m. 
Portland 0.40 p. m., arrive Sherbrooke ti. 10

EXPRESS DIC NKW YORK - Isilsse New 
York 0 00 p. ni., arrive Sherbrooke ii.oo 
a. in.

LOCAL—Laisse Conoord 5.4fi a. m. via Ply­
mouth, arrivant k Sherbrooke 3.00 p. m.

LOCAL—Laisse Newport 8.15 n. ni., arrive 
Sherbrooke 0.45 a. tu.

D. J. FLANDERS,
Agt. gén. nour vnrawiiurn at btltetu

concer­
nait les Homesteads dn Hord- 

Oneit Canadien.
rpoUTK section paire des terres fédérales 
X dans los provinceii du Manitoba ou du 
Nord-Ouest, sauf 8 et 26, non réservée, uout 
être Inscrite pur toute personne qui est I uni 
que chef d’une famille, ou tout homme âgé de 
plus de 18 ans, pour retendue d’un quart de 
section de 160 aeres, plus ou moins.

L'inscription doit être faite en porsonuo nu 
bureanlocal des terres pour le district dans 
lequel la terre est située.

Le homesteader est obligé de remplir les 
conditions requises d'après l'un des systèmes 
ci dearioua •

(1) . Une résidence de six mois au moins et la 
culture de la terre chaque année, pendant 
trois mis.

(2) . 81 le père (ou la mère, si lo père est décé­
dé) du homesteader réside sur une forme dans 
le voisinage do la terre inscrite, la condition 
de résidence sera remplie si lu personne du- 
meure avec le père ou la mère.

(3) . Si le colon tient feu et lieu sur la terre 
petssédée par lui dons le voisinage do son 
homestead, la condition de résidence sera rem­
plie par le fait dn sa résidence sur la dite te tu.

Un avis de six mois par éclt devra être 
donné au Commissaire des terres fédérales a 
Ottawa, de l'intention de demander une pa­
tente.

W. W. CORY 
Bous ministre do l'Intérieur.

12m2no

STÂR CLOTHIHC HALL

•k

KT Vieux journaux à ven­
dre à ee bureau» 8 ots. la 11 
vre ; par lot de 85 livxee, 8 
Mata.

ON m DK 
BONS HABITS I

Si vous n’ôtes pas jiiffe de bons 
habits, vous tenez bien de preu- 
dre garde.

N’aehetez. )>as de rebuts. C’est 
facile de faire des habits d’été à 
bon marché.

Il y a des gens qui les fout à si 
bon marché qu’ils sont chers à au­
cun prix. t ,

C’est une bonne idée d’aller a 
mie maison qui a la réputation de 
vendre des bons vêtements.

Des juges experts disent que la 
coupe, rajustement et la façon de 
nos habits sont absolument cor- 
rects.

Voyez nos cohiplets de 810, 81-t 
$12.00, $13, $14, $15 et $18. Nous 
avons aussi les sortes à meilleur 
marché, de $5 A $0.

Avez-vous besoin d’une P»ri’f 
de beaux pantalons ? $1.75, $2 00, 
$2.*0, $8.00, $8.60, $4.00, $4.60.

J. ROSENBUI & Co.
07 et OO, rua Waillaffton.

Via-à-rl* l'Opéra.

*


